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1941. Pan et et à la Nana. Le did 
| Les orateurs de la première  MADRID-—Le général Francis- | La ds Collège - + - + + = + Page 1, Mn rance .he dispose done en: DES PARACHUTISTES 
Lu B cette convention fu- co Franco, désirant écraser les! me agp d'Arvida +: + - + - | - + Page 5 genius Ces mod) nd es cn 
ren thony . Hlinka, MP. de marchés secrets, a décrèté que! “Saskatchewan Teacher's Federation” proteste - - Page 3|tous nos hommes (faires pour 
|Wegreville, Âlta, le Rév. : E.-G, | les marchands de vivres de cob- | pe sat Adéirdr fe da 5 LE en SO ES RS langue-francaire d'exiger un per- let en septembre dernier le gou- VICHY La pong 0 age 
st sr  Hansell, "M Paul Prince, Ste- | trebande seraient traduits devañit v s Le TROT D ASSISES français, ou tout au moins vernement devait porter le plier L anglais 
De M TRRRG Edmond Lavoie | Rose-du-Lac, Mme Asta Oddson, le tribunal militaire sous l'acca- | $e® Excellence Mgr 4 Villngue. Toute eorreszondance | fond des avances de la Basique | descendus à Nantes pour rer 8 
D qui succède à Mer Jubinville!de Winnipeg. M. J. MacFarlane, sation de rébellion et seraient! Communiqué de Mgr G. Cabana - + - + - + Page relative à la demande de ces per- de France au minkiète-des Fi-|siner le colonel Paul-f 
comme curé de la Cathédrale de | d'Ottawa, et M. H.-J. Hallett, de | passibles de la peine de mort s'ils Le Coin du Collège de St-Boniface - -. - - - - Pare d=vrait être faite en nances de 118 milliards à fo mil- | Hoïtz, commandant nazi cette 
A + Baint-Boniface. 1 Toronto. |sontconvaincus de. délit, \ Jeunesse Catholique (St-Boniface) - -. - ,- + - ville de France occupée. 
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eue convliteeut| MALIFAX-Le minbés de ls 
pafti, et cette question est dé- Marine, Angus-L. MacDonald, à | 
à l'étude. -. dit qu'il était grandement sais | 
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ETS ". > Er de s 
*|dy, SJ, Wu Collège de Saint- je ge 
nr NES jEcER Boniface, x {aie un bref histori- |. à À an 
= . | i 0 ,, : A . sufirag re 4 que nos lerinages. # gr Janson me 
te do oui CM e Mel PE ne cts FAR Conmienidn sun. ro0me |. Le 4 netemien AL le prod: | R'O-RIVRNUS, ER ERSe 
U prochain congrès national:des ments navals des provinces mari. | : On 4 rapporté que la Commis- |mandé que le suffrage, pour ce seur Jones, de l'Université du fils de M. Raphaël Mélanson,. 
conservateurs 117 |times. ; |siôn a recommandé que le pouvoir |quiest de la “quatrième répu- Manitoba, a choisi comme texte cédé et de Mie Mélanson 


|du présent régime soit limité en |blique”, devrait être considéra- de son travail, “Relations entre Leroyer, Philümène), cetie der” 
it ce “ur È fixant le mandat de Pétain à un |blement limité et que les Français | Canadiens”. nière de Ste-Flavie, PQ, 
saut Les hostilites sont commencees’” maximum dé 10 à 12 ans, ne devraient voter direclement| Au nom de la population fran- | Le futur archevêque de Mon 
les 


cl y La © e* “à que Là le " meme rh infé- | çaise du Manitoba, nous voulons rte 4 M rt rod = me Hi 
à 0 dr il w s FPT L $ amnorge at A0 ricurs tels que les assem mu- | remercier vivement le Conseil de | Richmond, su séminaire de; Ri: ln 
qe 4 Rrae-0. Drew, |du EN dr et ie gro held MA PT 1 fcipehoe. L'élection à tous les pos- direction de l'Université du PRIS i et au Grand Séminaire |} 
À George-O vineia | émoré aux Etats-Unis le 27|1ne plus grande production dans! La Commission se serait pres- |tes plus élevés que ceux des mu- | nitoba, pour sa générosité à l'é- |de Montréal. Il avait été élevé au! 
- octobre, le président Roosevelt a|les armements, afin de pouvoir que unanimement opposé à faire |nicipalités se ferait par l'entre- gard des nôtres et pour sa a Le à Chatham, le 9 juillet [= 
déclaré dans un discours qui fut |équiper les soldats avec des ar-|de-la France une dictature ou une | mise de délégués. Par exerple, ere Ses 1905. Pendant son stage comme 
# transmis à la radio, que les hos- | mes qui feront de l'armée améri- monarchie. Elle aurait tout par- les membres de conseils munici- | d |euré de Campbellton, il fut nom- 
de Lake-Centre eux Com-|tilités étaient commencées et que | caine la plus puissante du monde. |ticulièrement décidé de ne pas |Paux prendraient part à l'élection La richesse de notre bléimé vicaire général du diocèse de 
et chef des conservateurs les Etats-Unis étaient appelés à | Le Sénat américain à commen- | donner au chef de l'Etat de titres |des membres des assemblées dé- | Chatham et protonotaire apostoli- |, ï 
stchewan. Tout porte détruire le régime hitlérien, con-|c6 le débat historique sur la ré. spéciaux tels que “chef” et qüe.|Partementales qui, à leur tour, é-| Le chimiste en chef du Comité |que. - ARTE | PRMRIET RPPReT Que 
sarcroire/qu'il y aura d'autres can- | tre lequel il pouvait lancer deux | vision de l'acte de neutralité. Le | Pétain garde le présent titre qu'il \liraient les représentants des as- des Commissaires du Grain, le Dr! Il fut élu évêque de Gravel- 


du AA el archidiocèse de Monc- 
On parle <g-iement de accusations: celle ‘de vouloir ‘ : # tai “ semblées provinciales . et. celles- JA And : ’ s bourg, Sask., le 29 novembre 1932 |{0M; qui avait été érigé par Pie 
Page mr itimaies de ca de l'AS Sénateur Connaliy a dit dans son s'est lui:même choisi lorsqu'il a |sem P , nderson, dit que d'après! € bre 


: fm s RME és | ci ceux des assemblées nationales. |] et ‘à N. 22 XL le 22 février 1936. : 
. à: Dies Mus- |que contre et de l'Amérique | discours que la révision était une pris la direction du pays. après es récentes analyses qui ont été | sacré à Chatham, N.-B, le 
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16 décembre 1926, le Saint-Siège 
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ee pin rie ñ " An. |: Mgr. Mélanson ,‘ fut intronisé 
seys autsi député de Toronto et | Sud qui sont voisins du canal de ne sg Fe: gg vd el pc sac débhele on 100 4 sin à F (Suite. à la deuxième page) ar rs ere Ron mn, sera le plus parie De mé 2 Po yes dard l'édhies atiiidrale de Monc- 
Howard Greene, député de Van- Panama, et celle de supprimer | réclamer et affirmer, leur droits | ; er | 


ton, le 2 février 1937, 
(Suite à la déuxième page) 


couver. toute veligion en imposant le! 
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au Sidney Smith ue dû “hein Kampte (ouai ue ct done dome D MOUVEMENT Éu Glaive de l'Esprit", 2ispecicur cn cn au grain, |ét2on le 6 0 mars auivants 1e 


| 
À hd! |M. Ludlain, dit que le blé qui a 
11 est possible qu'un homme en | M. Roosevelt a ajouté que ces | quelle autre. 11 ajouta que dès] L] f 2 A \. 
dehors Ge: la politique ait. une | accusations étaient bien fondées, que la loi autoriserait d'armer | dans | armee canadienne |été récolté de bonne heure est 
chance d'être désigné à ce poste, | en ayant même les preuves en ' 


gicore en vu. au Canada: il avait pris 


La 66 Il b CE D 
les vaisseaux merchands, le trans- | Fras très use at er . Ce que la [H 1] â oration 
, main. |port de troupes commencerait i e i in- \ ci . celui qui vient des récoltes tar- 
Sd lalenit de MNT Point allusion aux atiadies | auceitét. 1 Dimanche dernier a eu lieu l'in- | citér chäque jour un acte de con 


+ ; 
n ee 'dives, a été quelque peu endom- ! : ôt | F 
- : t ère dont | 4 
nitoba, est bien vu dans certains qui ont été faites contre les na-| On croit généralement que m2 ce 2 OR DR EUS LL gs ŒULE ue même magé par les pluies fréquentes à cu € à à F# rance 
milieux. - vires américains, M. Roosevelt | d'ici deux jours, le débat sera x 4e j , de ces dernièrs temps. | tustri 
s dit que les Allemands en por- | terminé, et que sans beaucoup POPRAl, ALORS RER SES Re eme que”les gr LP De SR ET NE ET VICHY—I} y à eu un an ven- Exploita ée l'in 
taient l'entière responsabilité, | d'opposition, la loi de révision se. |°** combattantes canadiennes. | L'Ordinaire des forces cana- |: . ! 


: à dredi dernier qüe le maréchall Les usines françaises d'arme 
D'après les rumeurs, le parti! Puisque c'était eux qui avaient ra adoptée, abolissant ainsi le! Ce mouvement a été lancé en'jdiennes, le colonel C..L. Nelligan, | 


Pétain concluait avec le chance- 


ment ont êté très lentes à re- 
.. À (4 le * ” , ituait | dre 1 ivité; 
cera caté- | commencé les hostilités. présent statut de neutralité des Angleterre le ler août. 1940, par :A publié une lettre pastora lier Hitler l'accord qui constituait | prendre leur activité; elles pro- 
mr mon en faveur de la! Il ajouts que les Etats-Unis! Etats-Unis. 5 Son Eminençe le cardinal Hinsley. {pour définir le sens de ce mou le fondement de la “collabora- |duisent ‘actuellement pour le 
générale, hommes et 


“dans le but d'aider le le à ment | tion” franco-allemande, à Mon- | com te. de l'Allernagne, Environ 
tual vent get) 6 |toiré, prés de Touts. Cet accord 100,000 ouvriers français quali- 
n'a pas donné ce qu'en attendait | fiés sont au service de l'Aflems- 
le régime de Vichy. Si l'Allema- | gne. Des usines françaises fabri- 
gne a-libéré 100,000 prisonniers | quent des machines, des dactylo- 
de guerre français, elle en retient graphes, des réveille-matin pour 
1,400,000. | l'exportation gene RD En é- 
5 change la France recoit vivres 
+hes départements du Nord et 4 ds matières premières. 
du Pas-de-Calais restent raftachés | Le régime de Vichy affirmé 
à l'administration allemande de!) ny à eu aucune collsbors- 
Bruxelles. L'Alsace et la res | tion militaire avec AN À 
ne ont été soumises au gauleiter | , 
de Bade: 40,000 Français en ont | agraire vd een 
t été expulsés. Contrairement à ce | qui compte environ 2.800 hofnines. F 


richesses, ét sur cette question spiritualiser sa participation: et à 


| CAC à Ta v— 
celui qui a té le plus catégorique Les Créditis con W se preparer au travail de zecons- |. Appel du Cardinal de 
Phéron! Ce da 4 she ré Mac” | tes en vention à Innipeg truction qui suivra la. guerre.” |! ppe Paris 
; , Ce dm ait aspirant}. Les séances dé la première, Le premier minist hart C'est l'explication. qu'en donne | ‘ Û ' té 
à la direction Au parti Conserv#- | convention nationale du Crédit fit pe na " les CRE une lettre de l'Ordinaire des for- || CITE RES eue dal 
ÿ lors du Congrès national de Social se sont ouvertes à Winni- | de la réforme monétaire, leur Ces Canadiennes aux. aumôniers À sh Pvoegggen rte À oishée | 
19% qui a choisi Thon. M. Ma- | Leg je Jundi 27 octobre: Ces séah- | demandant de cesser leurs dis- Catholiques de la Marine, des dis- | VA dépéc 4 mandant que le car- 
mion. À ln suite de sa défaite aux ces ont lieu à l'Hôtel Marlbo- putes au sujet des meilleurs tricts militaires et des régions aé- as: Li archevêque de Pa- | 
dernières élections ent gr il | rough. moyens à prendré paie ainener | renautiques. pe Rene EE | 
consacra tout son mers a pra- Une importante ‘délégation est ! ces réformes, et de consacrer! La participation à ce mouve- ph prié de, reconnaître l'autori- | 
venue d'Albrrta, ayant à sa tête leurs éfforts à rendre la popula- | inent -se manifesté en acceptant | té allemande, en déplorant les ré- 


le premier ministre Aberhart. tion consciente de la nécessité et : “ la Victoire”. | 
” vel | ictoire survenus dans 
Les délégués, au nombre d'envi- | de l'opportunité de ces réfotmes. |1+.<70i* du “Gage de la. Victoi cents assassinats 


’insi ici 4 tion. Le cardinal 
ron 75, représentent toutes les “Les financiers et les capitalistes, qui en est l'insighe MEUSIET EE QUE | none d'A 
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F 2 k " qu'espérait le régime de Vichy, Le t d écha! : 

i : Le À les adeptes du mouvement porte-  Liémart aurait dit que la recon N » vf gouvernement du maré + 
provinces du Canada. Le prinei- dit-il, ont peur de ces réformes : Te : ité de | , l'Allemagne ne l'a pas aidé à pa-|p ent to - 
pal objectif à cette convention et prendront tous les-moyens ps ront sur leur personne. Ces croix, | naissance, de l'autorité alle Certificai/de licence pour rer su danger d'inflation en di- étain a souvent répété qu'il ne 


Aul F ] j j n istri- n'impliquait auçeune approbation, Ray Le VU | Céderait aucune colonie à FAlle- 
est la constitution d'un comité leur pouvoir pour en empêcher A ur D mA og er Ps de la a ge clergé. Von. minuant de moitié l'indemnité, il a surtout promis de 
national pour la réforme moné- la réalisation. Mais, à moins que | °u*es par les aumôniers, “Nous déplorons les incidents ré- émise par la Commission des | quotidienne  d'occupgtion, qui} défendre le grand port de Dakar, 
LR ur ge d'un chef na- ces : gements gr” soient im! Les conditions a remplir pour | ou nt sürVenus én zune d'oc- prix et du commerce en temps Hurohgsurmds Encre Afrique Occidentyle Francaise, si 
| L'élection d'un comité de pres- un pan? + RCE ar UT ES TS cote % DS ER les pd mars ro ar ae gt | pendant le corps d'occupation est : Le tribut perçu par l'envahisseur 
R : / : ; L | : | 

|se pe faite dès la première séan- Un vôte de loyauté À nos Sou- | croix, à recevoir la Sainte Com: citoyens à respectér l'ordre, qu'il Je plan d'ensemble des autorisa- tombé de_60 divisions à sl La nr À a gra en “grd 
Aie ro avertit les journalistes | verains et de prom de dé-'munion au moins une fois par leur fasse entendre que leur sa- tions, Ce certificat de licence, de de 30. Pom À Pare LÀ one le 
: .Sevrsient s'adresser à ce termination d'aider / autant que mois ( de préférence le deux- lut ne peut provenir que de couleur bled et or, doit être ap- | mo ions ro ds À 

M pour obtenir les rensei-| possible l'effort de guerte furent ième dimanche du mois) et à ré- | l'âme.” sé sur la porte ou devanture | La France est acculée à l'infiation | champagne, 80 pour cent des 
j#nements désirés, les excluant passés durant cette convention. h Min pmanr » se Loc 


age ? " pr a — ati à - l'établi du | française est. ve 

|ainsi des assemblées. Le prési- a: ra ta ; attenant à l'établissement La réserve d'or çaise du 1 des pommes de ter- 
| dent de ce comité est l'hon. Solon. MESURES DRACONIENNES , BE |porteur. I} faut se procurer ce la deuxième du monde; mais "la |, pris ru a à sucre, du blé, 
[Eow, trésorier provincial de la! py GENERAL F. FRANCO Lire plus OIn: certificat avant le ler décembre plus grande partie se trouve à des fruits. 
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Kharkoff, centre de la 
région de la rivière Donetz, a été 
capturé: c'est un nouveau pas 
vers la prise de Moscou. / 
te défaite dans la région de Do- | seruient 
netz, mais elle assure que de-| à: 20 a dés 
vant Moscou de nouvelles atta- |1one), fe mengee N dun 
ques allemandes ont été repous- LL, quels sutres membres 
ob D TR PS °° |estemtesient de. groupements 
Les tique de AD ont de és sut nommé pour 
VUn porte-pardle elemand die one TE ion 

: l'aviation allemande a coulé ag te os rar h 
duatre navires anglais et alliés le | "den combattan 
Tong des côtes de la Grande-Bre. | ji à quatre voix, 
. + Dimanche 26 octobre . membre d'une association 


base est d'importance stratégi- | 
que, car elle est située à proxi- 
mité des provinces maritimes; 
elle sera le point de départ des 
reconnaissances aériennes _au- 
dessus des eaux de Terre-Neuve. 
Elle comprend. un ensemble de 
1,000 édifices, dont une chapelle, 
un, mess qui peut’ asseoir 1,000 
personnes et un hôpital. 


VICHY=-Tous les membres des 
missions françaises diplomati- 
ques à l'étranger ont reçu ins- 
truction d’avoir à prêter le ser- 
ment d'allégeance au maréchal 
Pétain, a annoncé un décret pu- 
blié dans le Journal Officiel. 


Winnipeg 


. AYEZ SOIN DE VOTRE SANTE 


Des garçons que nous avons vus grandir 


@ À leur dernière permission nous 
étions à la gare pour les voir partir . . . 
ce sont des garçons que nous avons vus 
grandir. En leur serrant la main nous 


l'argent nécessaire pour gagner la guerre, 
et le moyen tout indiqué c'est d'acheter 


plus de Certificats d'Épargne. ‘ 


leur disions ‘Bonne chance comptez sur 
nous pour vous aider.” Avons-nous 
tenu parole? Est-ce que nous les aidons 
avtant que nous le pouvons, en leur 
fournissant les navires, les chars d'assaut, 
les avions et les munitions dont ils ont 
un si grand besoin? Voilà une façon 
de servir pour nous, qui sommes restés. 
C'est à nous qu'il appartient de fournir 


Pour vaincre, chaque Canadien doit faire sa 
port. En temps de guerre, le prodigue aide 
l'ennemi, NH fout réduire ises echats eu striit 
nécessaire, clin de rendre disponibles plus de 
main-d'oeuvre et dé matériaux qui seront 
affectés à la poursuite de lu guerre. L'effort 
total qui s'impose exige des sacrifices de la part 
de tous les Canadiens 


COOPÉREZ À LA CAMPAGNE D'ARMEMENTS DANS VOTRE MILIEU 


Publiée par le Comité de l'Épargne en temps de gietre, Oucws 


… DÉPENSONS MOINS AFIN D'ACHETER PLUS DE 
ERTIFICATS D’ÉPARGNE 
DE GUERRE 
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Fondateur d’une congrégation 


Alors qu’il était curé de Camp- 
bellton, Mgr Mélanson fonda la 
congrégation des Filles de Marie- 
de-l'Assomption, pour l'instruc- 
tion et l'éducation des enfants 
dans les écoles et en particulier, 
l'enseignement du catéchisme dans 
les”paroisses trop pauvres pour. 
catholique, De 
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“Toute leur éducation (celle des 
enfants) et leur entraînement doi- 
vent tendre à leur donner la con- 
viction qu'ils sont supérieurs aux 
autres, par sa force physique et 
son habileté, la jeunesse doit re- 
couvrer l'assurance que sa nation 
ne peut être défaite.” 

Après avoir écrit, page cent 
quatre-vingt-quatre, que nous 
pouvons apprendre beaucoup de 
l'Eglise Catholique Romaine, il a- 
joute: : ; 

“Bien que le corps de s4 doctri: 
ne vienne en conflit sur bien des 
points avec les sciences précises 
et les recherches scientifiques— 
sans nécessité sous bien des as- 
pects—l'Egiise ne veut pas céder 
sur un seul point de sa doctrine.” 

Pourquoi, se demandét-on, é- 
crit-il ce paragraphe, pâge deux 
cent vingt-six. 

“En Allemagne il n'est pas per: 
mis de faire surgir un conflit con- 
tre l’Ultramontanisme (Catholi- 
tismé) comme la chose est possi- 
ble dans les pays purement Ca- 
tholiques.” DAT 


Mn so | soutenir une école À la page deux cent soixante-et- 
: E RAI TECTUES QU ÊlIE es: e”Ta trois fl UR para iäbhe CUBE 
tte. 140 ! Mrne . 50 fondation, cette congrégation | peint bien l'homme. Les poilus de 
4 Le on ë pe Mme P. Miron … ., ss - 80 Compte aujourd’hui 106 religieu- 1014-18 qui ont tout made pour 
M Mathias Doulé 100 M. Ernest Guilbault 50|ses maintenant des éeoles à Bat- | défendre leur patrie ne pourront 
M 3. F. Grégoire 4 “ 1.00 Mme E. L, | .50 | hurst, Edmunston, St-Jacques, A- certainement pas être d'accord a- 
rte Es De ESS Mme G. Painchaud … 50 |tholville, St-André de Madawas- | vec lui: 
M co Ÿ 100 $ A. Chaput 50|ka et St-Quentin, au Nouveau-| “A l'hiver de 1922-23 l'on com- 
M. À. Guilbault 408 EE ce Do lBrunswick, à New-Richmond, |prit (en Allemagne) même après 
M Lit Hbert in 1.00 AE ERPERAR rm PQ. la conclusion de là paix, que la 
M. Joseph Chabalier 50 : : i V 
M. Adjutor Hogue 1.00)". Paul Roy ‘50 Mgr Mélanson participa aussi |France s'efforçait avec beaucoup 
Mme V. Jacques 100![M et Mme Dasgst d'a NE ‘s0 activement à l'établissement local | de détermination d'atteindre .le 
Mme et Mile G. Kelly 100 | ES ‘80 | du Tiers-Ordre de St-François. but qu'elle s'était proposé dans la 
M. Ph. Labossière … 100 |", 50! Survivent à l'archevêque de | guerre (1914-1918), Car personne 
+ AS vi ds vo cernes M. ‘50| Moncton: un frère, M. Adélard |ne croira qu'au cours des quatre 
RS pe TN ee M. Jules De Cruyenaere …… 50 | Mélanson, de Balmoral, N.-B.; |ans du conflit les plus décisifs de 
M Muy Line 1 00 Une amie du Collège .…… .50|deux soeurs, Mme Narcisse Cyr, |son histoire, la France versa le 
M gp Pr a a 100 Mlle D. Rocan 50 |de New-Richmond, P.Q. et Mme |sang pas trop riche de son peu- 
M Rd dns 100 M. Wilfrid Turgeon .50 Thomas O’Brien, de Derby, Con- |ple simplement afin de recevoir 
M. À adrien pas er ane 100 M. Edouard Ritchot . 50 |necticut. : plus tard des réparations. 
: nu 271 M. Edouard Lowl …. 5 50 : 
er re Sr mo 100 [Un ami du Collège ……… 50 . . 
M Charles Lemay "2" 100[ canne cure à] Les recettes du Canadien National 
00|M. Victor Dease 
M. Louis Léger … 100|M. G. © Do “#0  MONTREAL-Les recettes nettes du Canadien National, en 
_ A. 7 rares FR SCANS 2 M. Edgar Fourneaux …… .50| septembre, se sont élevées à $6,393,072, une hausse de $2,465,605 
Milé gr hemmte «a RAR « M, À. Cournoyer 50 | relativement à la même période l'année dernière. 
M. JuA Me crient 100 M; John F. Moreau .…… RARE Depuis le 31 décembre: 1940, les recettes nettes se sont chiffrées 
M M 4 ; Louis Savoie .…..:...…. A0! à $48,589,126, à comparer à $27,968,316 pour les neuf premiers mois 
M. L, Martel ct 1.00 | 3. à et rune 40 de l’année dernière, soit une augmentation en 1941 de $20,621,010, 
M. À. D. Meudier ……….. 100|[M JA Lacroix!" 401 | Les recettes d'exploitation, en septembre 1941, ont été de $27,- 


32,153 à comparer à $21,119,220 


pour la même période en 1940. 


En septembre 1941, les frais d'exploitation ont été de 520,739,081, 


[Mme À A. Guigné 35 | relativement à $17,191,753 pour le même exercice en 1940. 
NERVEUX ? |M. A. Merlevaede Au cours des neuf premiers mois de 1941, les recettes d'exploi- 
| M. Magloire Lacroix 25 | tation se sont élevées à $220,312,011, en comparaison de $178,415,991 
jo à 1": 7 Mercier 25 | pour la même période en 1940. 
la vie et pe mn g vos [a ami du Collège 25 Le sommaire est le suivant: 
eccupations avec zeste — ou M. Gilbert Sicotte .25 j 
êtes-vous i à cons | Mme A, Guertin 25 MOIS DE SEFTEMBRE 
courage et sans énergie? Votre | M. Félix Achet :..:.:.... 25 1941 1940 * Augmenta- 
haleine est-elle fétide, Regardez | M. Paul Poirier 25 tion 
org a or Esrurg à RE re 25 | Recettes d'exploitation … # 27,192153 $21,119,220  $ 6,012,939 
teint est-il terreux, votre langue | M P. J Fontaine" ‘25 | Frais d'éxploitation ...  20,739,081  17,191,753  3,547,328 
chargée? Vous êtes peut-être ner- | 15 à D tr arererennns 25 eme ns) 
cn on Ce nee RS À, Lee 25 | Recettes nettes ………… $' 620,072 $ 3,92707 . 5 2,405,605 
le désir de manger et vous êtes |. #. Foucher 25 NEUF MOIS 
D nn Re “ Z Recettes d'exploitation … rer 5178,415,901 $41,896,020 
agitez-vous la nuit, incapable de ; ‘25 Frais d'exploitation 171,722,685 150,447,675 21,275,010 
ormir. Savez-vous que ces symp- 25 |. mmmmmencee commen  cdisemnahinr 
ad and a ra and ‘25 | Recettes nettes $ 48,580,926 $ 21,968,316  $20,421,010 
étant souvent associés avec une . Le 4 


constipation fonctionnelle? Si vous 
reconnaissez ces symptômes, quand 
ils sont dûs à une digestion et une 
éhmination défectueuse, vous dev- 
riez alors essayer le 


NOVORO DU DR. PIERRE 


la médecine tonique et stomachi- 
que de 5 générations qui à fait 
ss preuves. Le Novoro du Dr. 


M. -W, J, Warr 
M. Paul Hébert sat 
M. Jos. Prescott 
M. Pierre Hamelin 

M. T. Couture . 


Mlle Denise Guyot 


et différentes. 
Le Novore du Dr. Pierre agit dou- 
cement de pair avec ls Nature de 
ces quatre façons importantes: il 
aide fonctions de l'estomac, 
règle les intestins, augmente l'éli 
mination par la voie des reins; 


side et active la digestion. Mme A. Gobeil 
votre-Novoro aujourd'hui—jouis- | Mme C..Ouellette 
sez d'une santé à 


vous avez droit. Pour uxe bou- 
teille d'escai de 11 ox de Novore, 
51.00 aujourd'hui à 


Dr. Peter Fahr & Sons Co, | M. G. Blanchette ……. 
ee Post, Winniges, Mon, | Mme J. Despins 
vcas-æ4a ‘M. Léo Grenier id 
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été ‘forcée d'assumer dé très lour- 
des obligations.” 
. Nous nous demandons s'il y a 


des Français qui peuvent lire ces 


lignes sans pleurer de dépit en 
songeant que ce sont les auto- 
mates de ce Hitler qui font la 
pluie et le beau temps dans leur 
chère France. R 

Jean ST-MICHEL. 


a 


CREDIT DE 200 MILLIONS 
DE FRANCS 


VICHY.—L'Officiel publie un 
décret accordant un crédit de 
200 imillions de francs à des entre- 
prises industrielles et commer- 
ciales pour permettre leur déma- 
rage, Ces avances concernant des 
entreprises qui, à la suite dé cir- 
constances nouvelles et notam- 
ment du retour de leurs. diri- 
geants libérés de captivité, se- 
raient en état de reprendre une 
activité au moins partielle ou d'ac- 
croître sensiblement leur activité 
antérieure. Ce crédit éxtraordi- 
naire. de l'Etat permettra à ces 
entreprises de trouver immédiate- 
ment des ressources indispensa- 
bles en vue de la reprise de cette 
activité ou de son accroissement, 


Cartes Professionnelles 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Noël Bernier 


Alexanâre Bernier 
BERNIER et BERNIER 


Tél 93 731 


J. T. BEAUBIEN, CR, 


. AVOCAT ET NOTAIRE 
Ne 4 Béifice Banque Canadienne 


wt 
PRATIQUE GENERALE DU DROIT 


naUeNSle S de eue, Féunicisaiités 
BEN A. SHUCKETT 


AVOCAT + NOTAIRE 


234, Eéilice Curry © Winnipes 
Téléphone 93 728 
T les 
°#sn 


et à im Creek den Se 
L. H. BENARD, BSc:, 
AVOCAT ET NOTAIRES . 
No 4, Edifice Banque AS: ot 0 


WINNIPEG 
PRATIQUÉ GENERALE OU DROIT 


Dr G.-M. La FLECHE 


Dr P.-E. La FLECHE 
DENTISTE 


906, édifice Winnipeg 
D ) 28 006 


; Téléphones: 
Bureau: 28774 Résidences: 201 265 
Dr À. G. DANDENAULT 


CHIRURGIE ET MALADIES DES 
FEMMES 
312, Lmm. Medical Arts Winnipeg 


Dr E. J. JARJOUR 


CHIBURGIEN — DENTISTE 
702, Edifice Great West Permanent 
356. rue Matn Tél 94 956 


DR RITCHIE : 


DENTISTE - EAYONS X 


192, Ave Provencher St-Boniface 
Déléphone 202 330 


Heures de bureau: 9 hi. aim. à 5 h pan. 


_ Dr B. J. GINSBURG 
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on qu'il s'agit 
ou de l'élément 
Devant l'évidence des témo 
tés par ! ête royale, il ne reste 
possible à l'Hon. C, D. it, 
, : emps, trouver: 
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‘Syndicat ui a été ra 
avec précisénient le sens que n'avait pas en- 
lui donner son auteur.” 
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lement aux contribuables de 
rer convenablement les instituteurs : 
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t suggestions le liorer la situation, il faut que 
diocèse de Gravelbourg—auront appris avec C'était, on le conçoit, tout un l'effort isolé d' homme, Mais gou ernement garan gt a tous et chacun mettent du sien, ue tous FA 
Les’ salaires ne cor- peine la triste nouvelle de la mort de Mgr|Pbiine due de frouver un gite Ste Voyons per Me aies ou un: g seb. F8 4 dos nhaéiliées. Il se. 
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coût de la vie. En fonds de pension et en |. Elu évêque de Gravelbourg le 29 novem- problème R | compte | (Tem 
ts de toute sorte, ils versaient en moy- | bre 1932, Melanson s'était a ué avec respon- | 30 Le? 


en- porary | crifices, de même. qu'il ne 
En somme l'ou- | une rare énergie à organiser +out le bp” Fe ph _ re ni : 
Arvida gagnait dé la moitié | diocèse les mou ts d'Action Cat LA te | le cas parfois dans certaines municipalités, 
moins pour un travail double dans des con- | si chers au coeur Sa Sainteté Pie -de salaire. | où un certain nombre se soustraient pour une 
ditions beaucoup plus pénibles. Les ouvriers Quatre ans après sa nomination à Gravel- M. Eamer | raison ou une autre à l'obligation de payer 
étaient fort irrités de ce que leurs demandes bourg, il fut appelé à la direction du nouvel | débo remerquer que SE peur cont deu intl, les taxes scolaires. é à 
| éitérées demeuraient sans réponse. Voilà | archidiocèse de Moncton. ÿ dévouements particuliers: en de- | fants à la garde de la société; en| 4} dans les écoles rurales ne reçoivent |- Si-nous voulons lutter efficacement contre | 
donc ne Rent mis en grève. | Revenu au champ apostolique où il avait joe me mr ee Eee F6 deu pri D méme ES Qué je ssloise snlabioumn gel Flu. | le danger-des Prades ditée molles 1! En 


Aucune i nce exérieure et ennemie n'a | déployé ses premières années de d 
agi sur eux. Il s'agit donc d'un simple mé- | sacerdotal, S. Exec. Mgr Melanson se consacra 
Pret ouvrier et rien de plus. tout entier aux oeuvres de presse, d’ensei- 
Dane qui dirige l'énorme entre- | gnement, d'Action Catholique, d'agriculture 
d'Arvida n'est pas sortie indemne de | et de colonisation. La somptueuse basilique 
‘caquéts royale. Les juges ont reconnu | de Notre-Dame de l’Assomption restera 


x : heritable passe : sieurs, dit-il, ne touchent pas tout ce montant | de toute évidence que parents, commissaires 
por nb a pr na monta » fe Lagon jh vd en argent, D' M. , les commis- | d'école et instituteurs fassent tout leur de- 
les familles, dans les hospices...| Adélard publiait, en ces récentes | sions scolaires doivent $1,150,000 en artéra- voir et.assumient châcün leur part de res- 


De fil en aiguille l'aïfaire se dé. |emainés, un feuillet qui est à la | ges de salaire aux instituteurs et institutri- | ponsabilité et de 


velopps. fois une totalisation de résultats | ces. rt, seph VALOIS, OML. 
Voilà comment M Théophane |: U" exposé de programme: ETS OM 
ancien 


qu'elle avait manqué de prévision. l'oeuvre de sa vie. Il l'avait voulue riche Bert greffer - “C'est grâce à la Société St- à privée et dans la L 
” "Elle (la ) eut pu parer aux | et belle comme la gratitude du peuple mar- viaire à A Er ir mit de- | Adélard que lus de 1,500 enfants Sages conseils ci la ane 4 ar as 
uences en t, comme elle en | tyr envers la Très Sainte Vierge. bout la Société Saint-Adélard. 11 |de notre foi ont reçu une éduca- : se fierté des C 
F7 | avait requise par le Département du Tra- 


L'un des derniers en de Mgr Melanson|en fut le véritable initiateur.|tion chrétienne dans des foyers colons de la première heure, 


és : : à dimanche 19 octobre, avait lieu à Mont- sanctifiez vos foyers parle respect reli- 
un placard qui mettait en garde contre | a été la touchante etion qu’il a en-|Nous avons vu cela de nos yeux. | ou des institutions. La Société St-| Le , é 
e ité d'une grève sans demande préa- | voyée, quelques jours avant que À mort ne | Nous nous rappelons que M: Ber- | Adélard continue son bon travail réal poor us gr au mar- gieux du mariage, pas Lobesryance mer 
lable de conciliation. Mais ce placard quel. | vienne le surprendre, aux jeunes gons de son | ‘7274 nous entretint maintes fois | Malgré la difficulté des temps, | quant le troisième centenaire métropo- vertus ues tionne q 
le avait plusieurs jours, elle l'a gardé | archidiocèse, réunis à Moncton: |‘ %°n noyau d'association qu'il! et le fait est que l'on fait appel | le. Son Excellence Mgr Antoniutti, délégué | sont le sécret de votre profonde survi- 
dans ses sauf à ÿ recourir pour en N ? en congrès,  [Ehoyait: — “Vous verrez, disait. | de plus en plus à ses moyens apostolique au Canada, a le sermon 200 LR De pretèe dans le tre 
Per ir ol pat pre re ous ne pouvons relire sans émotion quel- | il, quelle jolie petite organisation | d'action, Elle a en conséquence | d'ouverture. avoir parlé des origines vail et l'amour du pays. 
dire de M. Labelle, le 26 à 5 h. 0; alors | chers Jeunes gone come ee pes lo ee, Mie #0 marohe (Dhs Que Jamais besoin du ou |Seliieuses de Montréal, Mur Ant à | “Ver ebnd aux vieilles tr. 
gra était mplaniée” 0e 00 06e 9 | Paven. Qu forment des Danone DE jo rues du Bon au pete Polo colin, Sn | Gare Je leçon de fl intégralement ete | | dons Sandale ne doit pas dre un él: 
a antée. i ‘apôtres sans peur sans reproche... | faire tranquillement.” e soc ralement. catholi- A. Ë H | 
“Si cette “puisanté compagnie avait tenu C'est by rod ma Pur bénédiction que! , On fit passe en .eftet, qu'en | due: elle doit compter tout d'a-| ment chrétien qui se dégagent nude eu D Li he [us Pin 
compte des justes revendications des milliers | je vous envoie. Je la donne doublement et|l2n 1905, la jolie ergani. |P0rd sur le secours des nôtres | événement. vraie France qui a le Canada. 
d'ouvriers d'Arvida, la grève eut été évitée. | doublement affectueuse” ration Pen des lettres d'incorpo- | Pour ener à Verne ss initie! je du Dossages suivants de ce magni. | . ©®.sstait une ouvre dé dnrieen 
Les officiers de la compagnie ont fait preuve | Mgr Melanson laissera parmi ses anciens neue vouhit s'appe ler la | ee Jus loin, le féuill fidue sermon méritent surtout diêtre retenus: gs en le que de or qu Fes his 
rm différence es d'une irresponsabilité | diocésains de Gravelbourg et parmi tous |; Mer Langevin, - - Elle si ace détail, qui es d'une mure. “Vous devez avoir une pieuse fidélité la religion et — langue avec U oui 
extradrdinaires en face des demandes fré sont venus , ta | “ , ge À 4 A 
quemment formulées Der pod por fi are d'un grand — Dades long [M de l'archevèque de Saint: ra gr Mo ag à aux traditions reigieuses, socialés et fe de vos glorieuses origines. 
Cependant, il faut reconnaître que si les | éclairé. Ce œil « ag ge Boniface qu'il daignât accepter la la” Soie Ad miliales des pionniers de Ville-Marie... .Ces sages paroles devraient nous servir 
réclamations des ouvriers étaient histos. is ae mme à uns ue rev] sud “Le travail préventif n'est pas Que votre catholicisme soit vécu dans de devise. Tous nos efforts doivent être 


” ont eu tort de se mettre ainsi en grève et Lg 
de paralyser une industrie” essenti a la | connaîtra euvr 
poursuile de notre effort de guerre. ITexis- | l'initisteur discret auront porté tous leurs 
te sai ar sg 7 UT par la loi où les | fruits. 
ouvriers peuvent défendre leurs intérêts sans Relativement jeune encore—il n' 
nuire ainsi à la roduction. 62 ans—Mgr Melanson s'est mtes De 
La “Tribune” de Winnipeg, qui a fait beau- | ment sous la volonté de Dieu qui venait met- 
.. … coup de bruit autour de l'incident d'Arvida, | tre un terme à sa carrière. Le sacrifice 


toute son intégrité, par la pratique fidèle orientés vers ce but, le seul qui soit digne de 
Mgr in des commandements de Dieu dans la vie nos origines: rester catholique et français. 
choses: il ÿ rat familles, soit pour rétablir la y 

Po ges he paix, obtenir la protection légs- | se vouer au sacrifice de soi-même | monde jusque dans leur prudent | soin de l'appui publie si elle doit 
Dugas, : son grand-vicaire, et de|l® faciliter l'accès à l'Assistance | pour aider'les autres. Dans tous exclusivisme. 11 n'est pas éton-|continuer ‘ d'être efficace, Elle 
l'abbé Arthur Béliveau, son chan- | Publique, ouù à la ‘“Mother's | les 


s Momaines, et dans toutes les! nant que parfois ceux qui selfaït appel à. tous, Souhaitons 
lier, En agissant ainsi, le prélat Allowance”, etc. et éviter ainsi, \ ‘ 


couches sociales, il faut cet élé-|sont chargés du soulagement des | qu’il soit entendu, 


rendait témoignage à l'éxcellence | PA Ces démarches diverses aux 
du travail déjà pari et mani- | Mäalheureux enfants de sé'trou- 


— dan s 2 noblissant., Mais il y a pénurie de | vant l'immensité des besoins: ils 
TTr A Lames à * à rraggling 21 rh y la | qu'il a offert si généreusement sera un nou- |festait son -désir qu'on amplifiât | er sans ar RE dévouement. Dr. , VOyez- 
2 x n, ouvriers, et en- | veau gage de bénédictions pour sur le passé, Il voul { Pour essayer d'être complet, vous, a ses affaires, qui sont ur- 
fin le Syndicat Catholique. Cependant d'el des le peuple a É Hr Dune présider faut ajouter que la, Saint-Adé-| sentes et ses plaise, qui sont 


RO. le | acadien et ré : AA 
a la Cunission d'Enquête rend té- A l'église aca ess D ar ne à de Mgr de la Société; le Registre a lard est bien accueillie par nos |; 
a A e au rôle bienfaisant du Syndicat Melanson, nous offrons, au nos fente signature: “HAdélard, on pensionnats É cou- 

ique; la “Tribune semble l’ignorer. teurs, nos, plus sincères sympathies, rh e-RrMvalieee, Pré manière pause ETS a 
! LE VATICAN VEUT 


En novembre 1 -|les Cleres de St-Viateur d'Otter- | physionomie -menteuse aux vil- nèus can 
ACHETER UN NAVIRE LE PORTUGAL TIENT OPFOSE À TOUT RAPPEL |deur, qui portait Ta QU burne, et aux religieuses de Led rues flamboyent dans|nons dans nos occupations par-|l'Action catholique fait pénétrer 
. A DEMEURER NEUTRE CHICAGO-S. E. Mgr Francis | Pria qu'on lui permit de céder la | l'OrPhelinat St-Joseph et du St- l'électricité, les magasins et les n vie 
LONDRES. La cité du Vatican | LISBONNE — Les navigateurs! J. L. Beckman, archevêque de | Présidence j i U 


considère actuellement la possibi. | du Portugai ont reçu l'ordre de Dubuque, lowa, a parlé à la ra- 
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A gence Reuters venue de Stock- | neutres. 


He , [né pas transporter de cargaisons|dio américaine pour demander! vint le i n Dot la! de nombreux de la St-|les grands quartiors. On se croi- pro- 
ÿl lité d'acheter un. navire “rs. [POUF les pays belligérants, mêtne | une protestation gigantesque du | Saint-Adélard. fi Mdélard et elles les’ rendent aurait dans une cité enchantée, où 
L chand, d'après une dépêche de l'a- si le transit se fait par des ports | pays contre tout rappel, revision 


e. : fortifiés, 
PRE ou modification de la loi de neu-| On ne saurait, en une brè-|réplacés dans ce qu'on peut ap-|heur. Mais dans les rues latérales de : 
NW holm. La dépêche dit que le na: | , Cet orüre fait suite au coulage | tralité. 11 dit que de tels change-|ve étude suivre la Société Peler l'actif d'un peuple. -|et dans l'obscurité, que de rnisé- ; Récollection 
! vire portera le drapeau du Pape | récent du navire pertugais “Corte | ments seraient le dernier pas|dans tous ses Ne res cachées! -— des misères qui, veatholis 
El à Ma. a es pren Per Un sous-marin alle- | d'une série. de mesures qui con- | ultérieurs. Ce qu'on peut dire,| En tout ceci on retrouve l'é-|si elles éclataient au grand jour, Le-Ph. 
| transpor vivres, mand— duiront à la ruine :… Téest qu'elle a survécu, à travers | ternelle question du dévouement: |géneraient les heureux de ce 
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L %'Adreer: à Quétes, M. 1 Drceur ds Séminaire || vigueur le 16 novembre prochain. 
eo Québec, PQ. A Toronto, Rév. W. T. Davis, D.D:, 67, Bond | 
HI COLS À l'Hôtel de Ville 
| ns (Communiqué) Le juge de :« cour de révision 
t- . | de le électorale a eu à ajou- 
Changements dans le diocèse [EE mit 
Son Batclionce Monssigneur pe on gg sed? Fan dernier, 9 noms 
| lence, les nominations suivantes il sccep- |‘® Année est de 6,614, comparé 
“ viennent de se faire: |avec 6,028 l'an dernier, soit une 
un petit 
| sn ni frere ns 
à 6 rt y cd D EURE PA 
. { de ses fonctions. Monseigrieur se|,4 de vienie Jo. | pees 00 pertes défendant de 
$ fatigué labeur let- 
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ne peut se faire que 
e volonté et la coopé- 
de tous. 


“Le Voyageur” 


«Environ 30 membres étaient 
présents à l'assemblée générale 
{tenue le dimanche 20 octobre, à 
Dee ville, Le président, Lu- 


58 
ér 


22= 


Le président - fit remarquer 
dans son rapport que le nombre 
des membres aux sorties ont aug- 
menté et il espère que l'année 
1941-42 sera encore meilleure. Il 
remercie les membres de leur 
coopération durant l'année: 

Le trésorier, H. Dubé, dit 


que 
le club est prospère au point de 
vue financier. cat 


STE-AGATHE 


A l'occasion du 
riage de Mile Marie-Jeanne 
taine, un groupe de paren 
d'amis se réunirent chez 
Arthur Fontaine pour lui 
de nombreux cadeaux. 


: 
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POURQUOI PAYER 
nm. DAVANTAGE ? 


"Les floëons de savon ‘Maple Leaf’? sont ag ge ur à : 
aussi purs que le savon peut l'être. Idéals | est devenu pèré à l'âge de a 
pour laver la soie, les laivages, la fine lingerie; réa À er : tes, il est le 
pourtant, ils se venient bien meilleur marehé [l'Australie alors D cprbuy md 


que d'autres savons de semblable qualité. | est âgé de 16 ans. 


Vous pouvez vous en servir pour tous vos 


lavages. 


En vente ches lés marchands suivants: 
J. B. André... 189, rue La Vérendrye 


P, Auger . ss 221, Boulevard Pollard 
PE 7 FORME 824, chemin Dawson 
F. Beaulieu …. 588, rue Des Meurons 


Coopérative Familiale 200, avenue Provencher 
la Copran 570, rue des Meurons 

’s: Groceteria … 229, chemin Sie-Marie 
B. Gosniek … 86, avenue Provenecher 
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LEATHER PUSHERS 

Richard Aren  Aady Devine 
Verrerie pour les dames. 


Vendredi, samedi, lundi 
31 ot. 1-4 nov. 


Men Against The Sky 


avec 


787, rue St-Joseph 
- 321, rue Arehibald 


mms 839, rue Archibald 
sus #11, rte Marion 


aussi 
Riding On À Rainbow 
Por vedettes: 


Au duniorat de 


avons l'honneur d'une visite inti- 
me de notre archevêque 
coadjuteur, Mgr I1 vient 
fêter la Saint- avec nôus. 
Son Excellence présider à 


Hire 


Nous espérons revoir souvent Son 
Ex parmi nous. 
. KENNY, 
F Rhétorique. 
——— € ———— 


UNE EXCURSION 


Grand congé aujourd’hui! Une 
excursion est proposée. Mais la 
{nature se prêtera-t-elle à nos dé- 
sirs?“Deo Gratias”. le soleil perce 
plus radieux que jamais à l'hori- 
zon. En avant les gars! Le moteur 
ronfle; le camion s'ébranle et fait 


bus. | Vitesse vers'la ferme St-Antoine, à | 
court 


Cartier. La route est libre, nous 
filons comme les fils téléphoni- 
se dresserit devant nous: Maisons, 
étable, hangars. On aperçoit la 
Rivière Rouge, au passé si his- 
torique, serpenter autour de la 
(ferme. Là, sur la rive gauche, 
nous déposons nos pénates. C'est 
l'heure du diner. Chacun se di- 
rige vers les chaudrons remplis 
et revient portant dans son as- 
siette “des fèves dorées”. La faim 
assouvie, les uns se distinguent à 
la balle, les autres au jeu de fers. 
Le manque de dextérité d'un 
Quidam dans ce dernier jeu, est 
cause que le Père Faradis soit 
contraint de se servir d'une canne 


- pour quelques jours. L'heure assi- 


gnée aux jeux est vite passée, et 


, nous voilà bientôt sur le chemin 


de Ste-Agathe. Nous visitons l'é- 


. |glise récemment construite et re- 


broussons chemin pour nous ren- 
dre au monastère des RR. PP. 
Trappistes à St-Norbert. Dès no- 


te. Au sortir de la chapelle pour 
exprimer ses sentiments, un ‘ju- 
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r éplucher trente-cinq àa- 


mais. 
[Nous nous mettons hardiment à 


; les 
. y, ? 
t aussi à la t? 
\de les suivre! 


qu'il se décide à le jeter 
sur tas! Cette première trou- 
Vaille stimule les autres. Désiré 
| AS 


|instinct, découvre un bon nombre 


! 


on se divise en huit grou- | 


I1 faut s'organiser! | 


guidé par je ne sais quel | 


4 EC UN 
le fn d'accommoder ses clients de langue française, la “Baie” à. | 
la : PR RE ANS don là che sers 4 Vous aider dans 
pris à son 
tous vos achats. en PR ns à 
PU UE bond vous désirez transmettre vos commandes en français, elle sera heureuse 
détriment de Maurice qui doit de les recevoir, Vous pourrez également la demander comme interprète | 
+e conianter d'humbles épis jeu- dans notre magasin. St Le | 
que ce n'est pas Gaudette a demeuré à St-Boniface toute sa vie. possède 
D son man Rasa ès Arts, de l'Université du Manitoba, ayaht suivi les ru] 
heures d'un travail cours du douzième grade à l'Académie St-Joseph, ceux de 2e année du ‘ | 
permet de regarder cours des Arts à l’Académie Ste-Marie, ceux de 3e et 4e années au | 
cn pus qd Collège de ; Elle est membre de l'Alliance française, du | 
. “hrs Cercle Molière et ie la section sportive du Cercle Ouvrier. | 
gg Te up + . Ælle sera heureuse de vous aider en toute occasion. Nous espé- | 
tous LES Le Père rons que le fait de compter Mlle Gaudette parmi nous, facilitera vos 
D cn mad pe achats à la “Baie”, et qu'ainsi vous trouverez la chose plus commode 
e remède: £ 
ne aa pen es - 6 et plus avantageuse, * | 
pondons à son appel pour le goû- | 
Tres x Don Ü. 
ESS SE RS nsons Dan Compann. 
tous se font un devoir de faire INCORPORATED 2°? MAY 1670. 
justice à la’ générosité du Père LE NE | 
gen ane Ps cr = LL. 
À Lt rie liant De 


PETITES NOTES 


“bonne; le-tamion a fait six char- 
ges, les wagons, deux. On travaille 
encore quelque temps, mais il 
faut partir. Le tetour est. moins 


Distribution des prix de 
l'Association d'Education 


| 


contents de notre après-midi, nous 


Journée de prière et de. 
pénitence 


A la Maison Notre-Dame, coin 
Aulneau et Masson, dimanche 
prochain, de 9 h. du matin à 5 h. 
de l'après-midi, pour les 
filles. 


St. Bon, is du AG 4 14 
ligieux et français! Parties de 200: A. Chénier 224, 6 udette et chez M. 
Ad. Mousseau 214, H. Boisselle| Mme M. Sabourin, à St-Boniface, 
; 216, P. Lévesque 210, B, Riel 221-} sont partis pour Long Béach, 
204, L. Pambrun 245. Californie, où ils passeront. l'hi- 

Haute” partie simple: L. Pam-|ver. 
succès, offert par M.|brun, 245, are 
l'élève la plus mé-| Hautes 3 parties individuelles:| Mrne Léo Mills, de Flin 
. |Man., a passé quelques jours 
mère, Mme A.-B, Gingräs, 
Anne, St-Vital. 


vue re. 


avec N.-S. et se renouveler dans 
leurs résolutions de vivre plus 
chrétiennement., 

Le prix des repas n'est que de 
15 sous. 


TIERS-ORDRE | 


4 


les écessaires avant 
l'assemblée qui aura lieu à 7 h, 


30. 
La Secrétaire du Tiers-Ordre. 
L'enfant devient pour ses pa- 


vents, suivant l'éducation qu'il 
reçoit, une récompense ou un 
châtiment. 9 


CONCOURS FRANCAIS DE 
MAI 1941 
Bourse 


HALIF 
Mlle Marcel- | Frontenac Hôtel 14 
Parties de 200: P. Huot 218. L. | comité de 


ÿ du publie “n'est 
d le quart de l'objectif 


x 


par 


“ll est absolument néces- 
suire que le peuple sache 
€ quels sont les 
filme permis pour tous, quels 
sont ceux qu'il n'est permis 
de voir qu'à certaines condi- 
tions, quels sont ceux, enfin, : 
qui sont pernicieux où fran- 
chement mauvais.” 

—Pie XL 


Quelques films à l'affiche 
semaine 


à) 


111..-A rejeter parce que condam- | Mile 
| nable en partie. 
| 1V-Condampe, , . 
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Mme Jean Bouvier, de Ghost 
Mme Fabie 


Enfin, le R. P. Champagne re- 
mercia nos distingués visiteurs, 
la Rév. Soeur Donalda qui diri- 


HE 
pu pt 


Cm -Lonstte - 


M. Laurent Arpin ‘est parti le 
16 octobre pour un voyage dans 
VEst. Durant son séjour là-bas 


communion le lendemain à 
l'église. paroissiale, 


Le 21, M. André 
Ste-Amélie, 
Bilous_- 


es äncieñs, ae 

La séance, était sous la prési- 
dence de M. Léon. Bruyère. M. 
Narcisse Breton, préfet, MM. les 


développer dans la paroisse un 
art qui était si formateur pour 
nos dames et jeunes filles. 


Leperre, de 
épousait Mille Mary 


il rendra visite à sa soeur, Lu- 


2 mers. 
: Mlle Marie Huberdeau qui tra- ilous, de notre paroisse, Aux 
i officiers du Cercle local, MM. les cille, qui demeure à Outremont, + f t ue e TL à “Hell poussés un idéalisme trop peu | lorsque c'est 
cole du village et de Carey se commissaires d'écoles y assis- PQ. gr ste ane mr Jeudi, Mlle Speirs, directrice a ap ro st æ À sont vu dérober leur | dit, mais osln we gun 
rendaient au Couvent pour as-|taient. RAR pre cv des “Homemaking Schools”, ac- Ba, plus grande puissance d'action | Cyrano d'avoir faim ge 
PR Re  e nvant fut té: Mariages con pREN es de Mme Cooper, af dé TS dt parce qu'ils ont trop négligé le! Peut-être que fe me trompe, 
la doctrine chrétienne, à Ste-Elisabeth titutrice de Winnipeg; visitaient Florence, fille de Louis F, Molgat | côté pécuniaire de leur avenir. | peut-être » 44-41 des saperts que 
. M. le curé parla de l'esprit ati FERLAND—POIRIER -. [motre atelier de tissage. et de Blanche Archambault, Par- Pourtant, Dieu je sait, ce n'est niie ne vois pas. des siutions au # 
däinsubordination et insista par-| 1—O Canada, par l'assistance. | Le 18 octobre, MrSauveur Fer. | 1 ide de Mile Theiéane AUS, rain et marraine, M. et Mme Os-|la compétence, ni la eulture, ni lproblème, que ignore. Mentekes ©. 
tieulièrement sur la formation” à | 2.—Allseution du président du Jland conduisait à l'autel Mile Lau- St-Godard avec M. Rosario Bé-| M. Arthur Guéret, de Alabama, | car Archambault. grands-parents |]a vertu, ni la bonne volonté qui |mol, et je m'y soumettral. Mais 
l'obéissance comme reméde au|Cercle local—M. Léon Bruyère. !rette Poirier. M. Ferland était ac- rard à été éélébré dans notre pa-|E.-U., est en visite dans sa fa-|de l'enfant. leur manquait à ceux-là, Elle est de grâce, pas de verballsme ai 
1 défaut trop commun chez nos| 3— : Les patriotes— pe 2 de son frère, Odule, et roisse le 21 octobre, par M. l'ab- | mille, Cr A un non-sens, je le sais, cette sub- |de patriotisme dans les nuagest { 
“etants quatre petik de l'Ecole des Poin- | Laurette Poirier était_accompa- | bé Hébert, curé, La chorale exé- x à È Otterburne ordination de tout au signe de Maurice ARPIN, 
….. 1 gnée de son frère, Joseph. cuta le chant de la messe nup<! Marcel Weicker, après avoir jastres, mais dans les cifconstan- Rhétorique. 
i ‘Dans le numéro du-8" octobre | 4.—Chant: Jusqu'au bout—par [bénédiction nüptiale fut dorfiée | tjale avec art et piété. Mlle Edith | été blessé à un bras lors d'un : Naissance P : . 
| la chroniqueuse jéciste a commis | les petits garçons. par M. le Curé de St-Georges, | Lussier accompagnait à l'orgue. |accident d'auto, est en convales- A M. et Mme Aurèle Lacasse 5 À s | 
; une grande erreur en comptant| 5.—Dialogue—La dent de lait/l'abbé D. MeDougall, neveu du| Nos meilleurs voeux de bon- cence à Lourdes. k (Ida Gobeil) est né un fils, bep. L t È P t ÿ Aub 
! es élèves de la paroisse qui pri- |—par les petites filles. marié. heur et de prospérité aux nou- tisé à l'hôpital St-bonitans 2 |L@S petites r'atries: igny 
rt au. concours français! 6.—Vivent les garçons! Saynè- IE — uX. Le sdmedi 8 noverabre et le 
rent pa ça SAVOIE—MONDOR veaux époi j jon les noms de Joseph-Hormisdas # A 
de l'Association d'Education. |te=par les petits garçons. Le 25, Horace Savoie et Rose ————— dimanche 8 novembre: Exposition Edmond, Parrain et i Il arrive souvent qu'on entende | vées”. Ce sentiment chrétien n'a 
Elle est heureuse de réparer sa| y a re té ja-EMondor unissaient leur destinée: Ile-de-Chênes pre dés faits ni R dames |". Los Mode ù en our 4 Lay parler À Res L'auteur -" fait Lg con vole aujourd’hui, 
- mais—élèves de St-Pie, : , gn " et demoiselles pen e cours isdas Turenne, on- | À nitobaines” (T. |eu lieu d'avoir corvées, nous 
| 8. : Les fautes de LE: rap ee es Le dimanche 5, nous avons eu|de tissage, Le dimanche soir 9|°le et ou cn vd l'enfant. eg à dvent mention dans | avons cet admirable mouvement 
| français — Rita Loiselle, Juliette étaient accompagnés de leur père|le plaisir de saluer M. Godias | novembre, à 8 h, il y aura en GENE ses écrits sur “Le Duc”. Mais où | coopératif inauguré dans la pa- 
| Granger. respectif Philise vole Fe x et, délégué de l'Association | Même temps une séance donnée] En la Fête du Christ-Roi, di- se trouve ce coin inconnu et|roisse sous les noms de Caisse 
a} Duo: Priseur et: fyumeur— | François Maddie. re d'Education des Canadiens fran- | Par les enfants de toutes les éco- | manche dernier, le R. P. Fran- quelle sorte de gens y habitent? | populaire et de Club d'achat; Ce- 
" Claude Cloutier et. Marcéi Har- ” 1e is du Manitoba, qui nous a |les de la paroisse à l’occasion des |çois Lemire, O.MI. missionnaire C'est un joli petit cofn de ter-|la vient à dire que tout ce que 
rison. Naissances —- orne durant plusieurs. mi-|25 ans de l'Association d'Educa-|à Fort-Alexandre, à chanté la re, à une trentaine de milles de |le cultivateur avait de bon, il l'a 
| [ ltr=Récitation: Canadien fran-| Le 4 octobre. Marie-Dénisé.A nutes our l'iriportüses du F'Asso- | ot: grand'messe paroissiale. la ville. D'un côté du village, | gardé, il l’a fait progresser et le 
À (parDes Boiteau, école des lice, enfant de M. et Mme Jean | ciation, et nous a démontré L 5 l'historique pm do dont transmet maintenant avec fierté ; 
EC : Landry, (Alfreda Jeanson). Par- | beau succès obtenu durant ces “7 @ ; “ cours d'e t . 5 | 
| [ai Alloeution: Voeux à T'AS | ie ee marraine AL een). Bat | beau succès obtenu durant ces 25 Mort tragique de Gabriel Leverrier | some sus De dore | a out progressif s'est ma. | 
| J DA SPtaiies — M. René | Lime Landry, grands-parents de | 11 a fortement engagé les Cana- côté, à l'est, c'est une immense |nifesté à plusieurs na ré 4 4 
u ‘ Le R : CT: emen 
k mi fant.. diens fra à continuer d'unir plaine comparable à un damier|nous repañsons brièv 
rs: Un peu d'histoire fr vec POTTER né le teurs pour soutenir une} Une missive reçue récemment tout ce dont je me souviens.  |où les carreaux représentent les | dernière décade, nous’ sommes 
—Les grandes filles de l'école du | Nul doute que | du sergent Morgan Flood, qui se! Nous étions tous-sans connais- | fermes des habitants. heureux de constater et de dire 
|4 octobre, de M. et Mme Joseph | aussi noble cause, q : Ar 7 : à 
village. à [Manaigre ( Gérélda Cham e).| personne ne faillira à la tâche, | trouvait avec le sergent Gabriel | sance après avoir atterri. Le pi-| C'est ce même petit coin de |sans réticence qu'il y a eu à Au- 
Personnages: Aline Granger, Lin Mu + gg pe A surtout avec le concours de dé-|Leverrier lors du territle acci-|lote, le cannonier et l'observa. |terre qui inspira notre écrivain, |bigny un renouvellement. pres- 
HAE Le e SES l'tie Br 7 on» et E- vouées institutrices comme nous | dent qui coûta la vie à ce dernier, vie Dour ou ei raness Jets MORE CAT | OS AT OU pates D ÿ 
nr xs » Adée ; 2 ‘avons actusllement, qui ne|nous donne les détails de la mort | vite Deux officiers qui accouru- composer ses nt | mença donner demeure 1e 
à dé Due Bruyère, Lorraine rl Fm 4eme né le 10 Eng ation ni leur temps, ni leurs | héroïque de Gabriel, survenue le rent à notre secours, parvinrent | le thème principal fut le “Duc”. posa sm à son Egg + Es 
SIXMOISAVIVRE, 15_Chant: Jubié d'argent-de Leon La M Grégoire. Par. [eines pour instruire les apr QE, sg si gt À JS ne re pod Dé By Ÿ = 4 rielle plus fnetle, 11 puise M dé 
rp * ji : « : dE sas i leur langue € oici quelques passages de cet- es. $ M rte wr + i KA 
F ; l'Association—Ler élèves du vil-| rain et marraine, Marcien Désor. | C22diens es la : % Gabriel, pris sous |’ fut tué} bert. Enfin, c'est sur les terres | penser plus aisément au'bien des Se 
Une aouvelle édition des catalogues | jige. rt fau et Ma ite Grétoire. leur religion: _ Nous voyons , te’ lettre: “Durant les incublia- - pd: : espar. dAnbiéur tue nur «de p. le rie 4 
TON'' sort de la presse. . Ce 14 ubaits à TA ation aFEUer nd à preuve de leur dévouement au-|bles et glorieuses dix minutes | instantanémen re près ge ds À FL 
sont de gros livres contenant des d'Ed = Mlle Fi gr | :Marie-Thérèse-Lorraine, née le jourd'hui, dans le grand nombre | précédant cette tragédie, Gabriel| Son héroïsme sera un exemple |#€ ses plus belles années. Ah!|l'église. Tous se ne 1e A 
centaines de pages illustrant nombre oc nue Flore Parent. |15 octobre, de M. et Mme Alexan- | de prix et de certificats distri-|était gai et intrépide comme à pour l'empire, spécialement pour | Si le “Duc” pouvait parler, il beaux jours, surtout celui de 
de valeurs de différentes sortes. . eq sg 8 À w wais : , |dre McDougall. (Louise Ther-|bués aux enfants des écoles Co. l'ordinaire. courage et sa|l'Aviation Royale Canadienne:|"Ous dirait comment il aimait |bénédietion en 1932, On voulu d 
ra | 140 mad à réolamé de huge ko prets tn Le en Ka marraine, M. la quart et Ile-de-Chênes. De plus, | gaieté surent maintenir ‘notre |je serai heureux de continuer à red pre PR de 
mois d'atientives préparations et re-| "E 1° me Ernest Therrien,  grands-|les paroissiens se rappellent très sang-froid en face du danger im- | sui 
cherches. Les marchés dn monde ont VIVE L'ASSOCIATION! 


| articles de choix, 


donné gp der /ngvtin< vête- sure: à 
ments mode—des meubles et | | Décès 
accessoires de maison ‘dernier eri’’! Mme Albert Delaquis, de No- | Deux adultes sont décédées à 
équipement pour la ferme, choisi tre-Dame de Lourdes, est en vi- ag: h + 
Pour s4 valeur et éprouvé pour don- | site chez se; parents, M. et Mme vingl-quatre heures d'intervalle. 
ner satisfaction. Antoine Laïrenière. D'abord, ce fut Mme Alexandre 
Chaque page n été vue et revue. | MeDougall,. (Louise Therrien). 
Chaque illustration représente la Elle est morte le 21 octobre, à pei- 


marchandise telle qu'elle est eu !Qucrie, est cn promenade chez ne âgée de 19 ans et demi. Ses 
réalité, Pourtant, ce entalogue fait | funérailles eurent lieu le 24. Ou- 
| Ê 


pe M sa cousine, Mme Odilon Bois. 
eN préparé avec tant de soin, n'a j ru | 

eve " | = ù _ ltre son époux, elle laisse un jeune 
que six mois à vivre, enr à ln fin Edmoñd Saurette, d'Aubi enfant, ainsi que ses parents, M. 


de cette période, un autre nouveau | EnY, était de passage à Letellier 
catalngue ‘‘RATON' ent mis entre | + et Mme Ernest Therrien, et les 
vos maine. | autres membres de sa famille, A 
année en uunle, nu moren de 
sen catalogues du 
Haton à réuei 
lee demandes pour Le styhes 
modes, et le donné à 
de le 
que (eus 


| parents de l'enfant. 


Mme J. Dufresne, de La Bro- 


Le lendemain de ce décès, Mme 
| Pierre Lavoie. | rose Dumontet, en promenade 
mme |ChCZ Sa fille à Transcona, expi- 
1 NE [rit à la suite d'un accidentune 
chute dans un escalier.…La dé: 
funte était âgée de 68 ans et de. 
mi, à 


+ 


# 


Le même jour, Oscar Dugas é. 


où, perdant contrôle de ses ‘che. 
Vaux, {} fut renversé de l'arra- 
icheuse de pommes de terre qu'ir 


bien l'intéressante séance don- 
née, ‘ii y a quelque temps, par 
les élèves du village, pour célé- 
brer le 25ème anniversaire de 
l'Assnciation d’Fducation. A cet- 
te soirée, les parents eurent l’a- 
gréable surprise de constater 
que ‘leurs enfants n'étaient pas 
près d'oublier leur langue. 


M. J.-A. Marjon et M. C,| 


Fournier qui nous avaient fait 
l'honneur d'assister à cétie séan- 
ce,, félicitèrent les religieuses 
d'avoir ainsi célébré le 25ème 
änniversaire de l'Association 
d'Education. 

Le dimanche suivant, à l'issue 
de la messe, il y eut assemblée 
à la salle paroissiale pour nom- 
mer les officiers du Cercle local. 
Les messieurs suivants ont été 
choisis: M. Geo 


Dumain, 
|tait victime d'un accident, dans e s's 
le champ de M. Emie Gcuthier, Mercredi dernier, Annette, jeu- 


minent, jusqu'au moment où 
nous arrivions sur notre propre 
Un moteur cessa de fonction. 
ner et éclata en feu. Nous étions 
impuissants à l'éteindre.- Etant 
dans une terreur panique, Gaby 
nous disait d'atterrir si 
Le pilote jugea bon de con 
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R.—Servez la jeune fille avant 
l'autre invité: les dames sont 
toujours servies en premier lieu, 
quelle que soit l'importance des 


invités masculins. 


= 
Q. — Croyez-vous que je 
serais trop âgée, à trente ans, 
pour recommencer à étu- 
dier? Je suis encore céliba- 


RE | 


LS 


“qaiement sérieuses”. 
MARIE-JOSEPHE. 


jaunie, teruie, par le contact de 
l'eau. : Pour éviter cet inconvé- 
nient, ajoutez un demi-verre de 
lait froid à l'eau dans laquelle 
vous rincerez la pièce que vous 
venez de laver. 

. . 


Nettoyage de mousseline 


Pour laver de la mousseline on 
fait bouillir un litre de son dans 
cinq litres d'eau. La mousseline 


se met à l'eau bouillante: elle s'y |. 


frotte elle-même, Un coulage 
d'eau froide ensuite enlève le 
son. Il reste aiors à faire sécher 
et à repasser sans empois, le son 
en tenant lieu. 

L 1 ue . 


Taches de graisse 


Une tache d'huile ou de graisse 
disparaîtra si vous éteridez dessus 
une bonne couche de farine de 


maïs (corn starch) et laissez re- | 


poser le tout durant une journée 
pour permettre l'absorption de la 
matière graisseuse, Brossez ensui- 
te légèrement pour enlever ls 
farine de maïs, 

LL e L 
Les taches + sur un meuble 


Tamponner la tache avéc du 
vinaigre blanc et très fort et lais- 
ser ce vinaigre sur la tache un 
quart d'heure environ.  Essuyer 


. |ensuite et laver à plusieurs repri- 


ses pour enlever ce qui peut-res- 
ter de l'icide; laisser sécher et 


3. Lundi. COMMEMORATION 
DES MORTS. Voir missel au 


2 nov. 


4. Mardi, Saint Charles. Messe 
- propre. Or.: 2e, de l’octave de 
la Toussaint; 3e, des Saints 
Martyrs; 4e, pour le temps d 
guerre. Credo. * 


5. Mercredi. (a) : Les Saintes 
Reliques. Messe: ‘Multae’ (pro- 
pre à certains endroits), Or.: 
2e, de l'octave de la Toussaint; 
3e, pour le temps de guerre. 

Credo. (b) 5e jour dans l'octa- 

ve de la Toussaint. Messe d 

ler nov. Or.: 2e, du St-Esprit 

(messe votive du St-Esprit); 

3e, “Ecclesiae”; 4e, pour le 

temps de guerre. Credo. 


#6. Jeudi. 6e jour dans l’octave 
de la Toussaint, Messe du ler 
nov. Or.: 2e, du St-Esprit; 3e, 
“Ecclesiae” ou pour le pape; 
4e, pour le temps de guerre. 
Credo. 


#1. Vendredi. %e jour dans l’oc- 
tave. Tout comme hier, 


8. Samedi. Octave de la Tous- 
saint. Messe du ler nov. Qr.: 
2e, des Quatre Saints Couron- 
nés; 3e, pour le temps de guer- 
re. Credo. 


XXIle Dimanche après la 
Pentecôte 


LI 
. Evangile 
(s. Matth, XXII, 15-21) 


En ce temps-là, les pharisiens, 
s'étant retirés, form t le pro- 
jet de surprendre J 
discours: ils lui envoyèrent donc 
lours , disciples avec des héro- 
diens, qui lui dirent: Maître, 
nous savons qué vous êtes vrai 
dans vos paroles et que vous en- 
seignez la voie de Dieu selon la 
vérité, sans avoir égard à qui que 
ce soit, parce que vous ne faites 
point acception des personnes. 
Dités-nous -dorig votre aVis sur 
ceci: Est-il permis, ou non, de 
payer le tribut à César? Mais 


dit: De qui est cette image 
et cette inscription? De César, 
lui dirent-ils; et il leur répondit: 
Rendez donc à César ce qui ap- 
partient à César, et à Dieu ce qui 
appartient à Dieu. - 


ment done as-tu fait pour la gar- 
der? 


Je l'ai épousée. 


? 


DIE 


dE 
dit 
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On emploie maintenant des femmes dans les fabriques de chars 
d'assaut de Grande-Bretagne, Les ouvriers que l'on voit sur. cette 


photo sont au nombre dés 400 femmes qui travaillent dans une seule 


fabrique du nord de l'Angleterre, Elles suivent un apprentissage |, 


d'un mois dans une école technique avant d'entrer à l'usine. 


Le discours de Sa Sainteté Pie XI: 


sur la licence de la mode 


(Suite) EN 
Combat que nous devons livrer 


J 
de la vertu de modération qui 
imprime une mesure à la démar- 
che, à l'attitude, au vêtement et 


C'est bien d'une lutte qu'il s'a-|'à tous les mouvements exté- 


git. La pureté des âmes vivant |ri 
de la grâce surnaturelle, ne se 


conserve ni ne se conservera ja- 
mais sans combat. Heureuses 
êtes-vous d'avoir reçu dans vos 
familles, à l'aube de votre vie, 
avec le baptême, une vie plus 
élevée, la vie divine. Enfants in- 
conscientes d'un si grand don et 


|d'une si grande félicité, ‘vous 


n'avez alors point eu à combat- 
tre,—cornme des âmes plus mû- 


| res, moins heureuses que vous— 


pour la conquête d'un si haut 
bien; mais vous-mêmes ne le 
conserverez point sans lutte, Si 
la grâce purifiante et sanctifiante, 
qui vous a réconciliées avec Dieu 
comme filles d'adoption et héri- 
tières du Ciel, a effacé dans vo- 
tre âme le péché originel, elle 


n'en a pas moins laissé le triste | 


héritage d'Adam, qui est ce dé- 
séquilibre intérieur, la lutte, que 
sentait même le grand apôtre 
saint Paul. 


Le mouvement de la mode n'a 


dans ses |en lui-même rien de mauvais: il 


naît spontanément de la sociabi- 
lité humaine, suivant l'impulsion 
qui incline à se mettre en harmo- 
nie avec ses semblables et avec 


|les habitudes des personnes par- | 


mi lesquelles on vit Dieu ne 
vous demande point de vivre en 


dehors de votre temps, de rester | 


indifférentes aux exigences de la 
mode au point de vous rendre 
ridicules en vous habillant à l'en- 
contre des goûts ct des 
de vos contemporaines, sans 
préoccuper de ce qui leur 
Aussi l'angélique saint 


affirme-t-il que les choes | 
extérieures, rh EX 


il n'y a nul vice, mais que 
vient de l'homme qui en use 
modérément, alors que la 
tie et la simplicité suffisaient. 


Un acte de vertu 


Et le même saint Docteur va 
jusqu'à dire qu'il peut y avoir 


en harmonie avec leur état et 
leur dignité et suivent avec mo- 
dération les coutumes de leurs 
pays, ce sèra pour elles un acte 


eurs. 


Dans l'attitude à observer à 
l'égard de la mode, la vertu fuit 
les extrêmes. Ce que Dieu vous 
de de c'est de vous souvenir 
sans” cesse que la mode n'est pas 
ni peut être la règle suprême de 
votre conduite; qu'au-dessus de 
la mode et de ses exig il y 
a des lois, des princi süpé- 
rieurs et immuables, qui ne sau- 
raient être, sacrifiés au gré du 
plaisir ou du caprice. Ces princi- 
pes ont été proclamés par Dieu, 
par l'Eglise, par les saints et les 
Saintes, par la raison et la morale 
chrétienne, signaux marquant les 
limites au delà desquelles on ne 
voit plus fleurir les lis et les ro- 
ses, au délà desquelles la pureté, 
la e, la dignité et l’hon- 
neur féminin n’exhalent plus 


leur parfum, mais où souffle etlet 


domine uñ air malsain de légère- 
té, de langage oblique, de vanité 
[audacieuse de fatuité non moins 
-dans le coeur que dans l'habille- 
ment. J 
Source d’héroisme 

Certaines jeunes filles diront 
‘peut-être que telle façon de vé- 
tement est plus commode et plus 
hygiénique: mais si elle devient 
pour le salut de votre âme un 
péril grave et prochain, elle n'est 
tertainement pas hygiénique 
pour vôtre esprit: vous avez le 
devoir d'y renoncer, La volonté 
de sauver leur âme a rendu hé- 
lroïques les martyres—telles les 
| et los Cécile—au milieu 
tourments et des Jacérations 
| 
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pour propre plaisir, 


On a très justement fait obser- 
ver que, si certaines chrétiennes 
soupçonnaient les tentations et 
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tre. Découper et faire cuire sur 
tôle farinée, à fourneau mo- 


causez 


devenir pour elles une source de 
ruine spirituelle, 
Belle est là vertu de la püreté 
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Con 
vos énergies et vos résolutions se 
dresse le 


contre la corruption qui rend fyi: 
ble la jeunesse; reridez ce service, 
qui surpasse tout prix, à votre 
chère patrie, en travaillant et co- 
opérant efficacement à répandre 
dans les âmes plus de pureté et 
de candeur:; là, 
drez plus prudentes, 

tes, plus droites, plus fortes, 


les chutes qu'elles causent à au-' généreuses. 
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St-Georges, Man, 

le 7 octobre 1941, 
Bien chèré Mère-Grand, 
Acceptez-vous un petit enfant 


réponse est: “oui. Je sui 
petit garcon de 9 ans, dans le 
grade IV, Je lis le “Coin des 
Jeunes” toutes les semaines et 
je trouve cela très intéressant, 
surtout votre lettre qui intéresse 
bien des lecteurs, je crois. 
Bien, bonjour, Mère-Grand. Je 
vous écrirai encore, - 
Paul BOULET, 
—V 
St-Georges, Mau. 
le 7 octobre 1941. 
Bien chère Mère-Grand, 
Encore une petite-fille de St- 
Georges qui vient causer avec 
vous. J'ai 9 ans. J'ai deux de 


de St-Adolphe, 


‘allés les voir samedi dernier. 


J'espère que vous êtes bien. 
J'aimerais cela si vous pouviez 
venir cette année, 
Mais il faut que je vous quitte. 
Au revoir à une prochaine 
fois. 
Votre petite-fille, 
Noëlla BOUVIER. 
os ÿ 
St-Georges, Man, 
le 7 octobre 1941, 
Bien chère Mère-Grand, 
Bonjour, Mère-Grand. Je suis 
bien heureuse de pouvoir vous 
écrire. J'espère que ma lettre pa- 
raîtra dans le “Coin des Jeunes”. 
J'ai un petit neveu; il est bien 
beau et a de beaux yeux bleus 
et des cheveux blonds. Je vais 
toujours à la classe et je m'ap- 
plique à bien faire. 
Au revoir, D'une petite écoliè- 
re, 
Marie PEREUX. 
Vite 
Letellier, Man. 


Je vous écris pour vous dire 
nouvelles qui sont assez 
, Notre maîtresse est chan- 
gée et moi aussi j'ai changé de 
classe cette année: je suis au 
IV maintenant. J'aime bien 

à l'école. 
a été très malade la se- 
passée. J'aime bien à re- 
la “Liberté” et surtout 
“Coin des Enfants”, $ 
u revoir, De votre petite- 


Aldéa BOITEAU. 
ne. À 
Letellier, Man. 


Marcel BARNABE, 
Grade IV, Ecole de St-Pie. 


. pes 
Sani D 
es Je 
assure q cr je 
n'avais je n'a- 
vais de conduire un 
et je sais de quel 
Un petit ami du “Coin”, 


OS ei à 
Ste-Anne-des-Chènes, 
le 10 ortobre 1941. 


manva le suoir et je rantre le boi 


aprè soupé jétudi,.mes leçons 
couché. 


Vie 
Ste-Anne-des-Chênes, 
le 10 octobre 1941, 


deus. J'aime tout 16 san- 
ma classe, J'aime à venir 
la mèson jejou toul 


Céline TOUGAS. 


Ve 
Ste-Anne-des-Chênes, 
le 10 octobre 1941, 
Chère Mère-Grand, 
Je suis content de vous écrire 


une petite lettre, J'aime bien ça 


»rert 


: e veux étudier 
beaucoup prend 4 
un 
J'aime bien à le flater." Je vous 
écriré encore. 
De votre petit garçon, 
Edouard LAVACK, 


le 10 octobre 1941. 
Mère-Grand, 
Je vous écris une petite lettre, 


a un bébé de 10 mois; elle 
a Claudette, Papa travail- 
Pinewood; il a commencé le 
0 juillet, Mon petit frère Guy a 
tombé sur une “canne” et ses 
fait une grosse coupure. Il a été 
opéré par le docteur Howden qui 
lui a fait 5 points, Je vais à l'é- 
cole, Ma cousine Léontine De- 
sautels m'enseigne, Donc je vais 


vous dire au revoir, car je voeux ; 


étudier mes leçong. 
D'une petite-fille qui pense à 
vous. 
Pierrette CHAMPAGNE, 


pa Se 2 
Ste-Anne-des-Chênes, 
le 10 octobre 1941, 


Chère d, 

J'ai un beau chat à la maison 
èt un beau t bébé, I1 & une 
petite fille, home ma mal- 


foi cava alé. On né 7 ala meçon; 

jé une pettite seur qui est morte. 
Je sui contante de vous et cri- 

re une petite lêtre, 

De Lucille ROQUE. 


beau ptit fonc et blanc, 


avons cela pour devoir. . 
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cances j'ai été me promener en 
UT Vue Dour 
sir, Dimanche le 14 nous avons 
eu une belle soirée de l'Associa- 
tion d'Education. Un Père Ré- 
tes Teil cm 

* è aimé que 
vous soyez , C'était 
: très joli. Je vous invite d'abord 
, à venir à prochaine séance. 
| Votre bien 
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arrivés à Prince-Albert pour di- 
‘ner. Dans l'après-midi, j'ai été 
voir la ville; elle n'est pas bien 
grosse, mais elle est belle. J'ai 


dans notre famille et je suis |tigués, mais aussi bien contents 


la plus vieille de quatre petites | de notre voyage. 


J'aime le maître qui nous fait 


, l'école, Je suis dans le grade 3. 


| De votre petite-fille qui vous 


| rime, 


Rita BEAUPRE. 


Ecole St-Félix, 
Dunrea, 


UPRE. 


ee 


Chère Mère-Grand, 

Je viens vous donner de mes 
nouvelles qui sont bien bonnes. 
Je suis bien, et je vais à l'école 
tous les jours, Je suis dans le 
grade IV.français, et cette année 
pole les examens de l'AC. 


Je vais vous dire que j'ai passé 
de belles vacances, Je suis allée 
chez mon oncle, et j'ai joué à la 
balle avec mes petites cousines 
ét cousins, et j'ai joué à la balan- 
çoire aussi. 

Au revoir, chère Mère-Grand. 


1 De votre petite-filie qui prie 


| 
| 


| 
t 


pour "vous, 


Laventure, Sask., 

le 19 octobre 1941, 
Chère Mère-Grand, 
Je viens aujourd'hui vous écri- 
pour la première fois. 
Je lis souvent le “Coin des 
Enfants” et je l'aime bien. 
_ Je vais vous raconter ce que 
j'ai fait pendant mes vacances. 
Nous sommes allés au Parc'Na- 
tional en bel auto avec mon on- 
cle: nous sommes partis le sa- 
medi et nous y sommes arrivés 
le dimanche. Quand nous sommes 


re 


-| revenus à Laventure, nous avons 


frappé un autre auto et nous a- 
vons capoté: sement per- 
sonne ne s'est fait mal. Celui qui 
nous a frappé n'avait pas de lu- 


i|mière sur son auto. Il s'est arrêté 
pour nous aider. 


votre petite-fille qui vous 
aime. 


Fouby AUTHIER. 
Ste-Anne-des-Chènes, 
le 17 octobre 1941. 


-Félix, qui vous | Chère Mère-Grand, 


Je suis bien content de venir 
causer avec vous pour la premié- 


FE 


nir causer avec vous quelques 
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le 15 octobre 1941, 


Chère Mère-Grand, ù 
Quel bonheur pour moi de ve- 


minutes! L'école est maintenant 
fecommencée depuis un mois. Je 
fais mon grade VIII cette 'année. 

Les battages sont presque finis 
dans notre paroisse, Les labou- 
rages sont assez avancés, é 
la pluie presque continuelle. Di- 
manche passé a eu lieu la distri- 
bution des diplômes du Concours 
français, : 

Votre petite-fille qui prie pour 


Fernande HOGUE. 
PASSA HT 
Ile-de-Chênes, Man. 
le 15 octobre 1941. 
Chère Mère-Grand, 

Je suis bien contente de venir 
causer avec vous. Ma grande 
soeur Angèle est retournée au 
couvent de La Broquerie pour 
son grade X. Il fait assez mau- 
vais cette semaine, J'ai un petit 
chien blond; il joue souvent avec 
nous quand on revient de l'école, 
Dimanche passé j'ai été chez ma 
grand'mère et je me suis amusée. 

Votre petite-fille, 

Juliette TRUDEAU, 
Grade IV. 
PA 1 
Ile-dé-Chênes, Man. 
le 15 octobre 1941. 
Chère Mère:Grand, ; 

Je suis venue vous saluer. Je 
vais tous les jours à l’école mal- 
gré. le mauvais temps continuel 
que nous avons. Aujourd'hui j'ai 
passé la journée chez ma soeur 
et j'ai joué avec son beau gros 
bébé Thomas, Je l'aime beaucoup 
parce qu'il est blond comme pa- 
pa 


Je ne puis vous eñ écrire plus 
long ce soir, car je suis bien fa- 
tiguée et je veux me coucher à 
bonne heure pour aller à la mes- 
se demain, Au revoir, chère Mè- 
re-Grand. 

Votre petite-fille aimante, 


Ile-de-Chènes, Man. 
le 15 octobre 1941. 
Chère Mère-Grand, 

Je suis une petite-fille qui aime 
à lire le “Coin des jeunes”, 

J'ai un petit frère qui est au 
Collège de St-Boniface, Il dit 
qu'il aime ça. 

Dimanche nous irons au port 
de l'aviation, Notre petit frère 
viendra avec nous autres. J'ai 
deux beaux lapins noirs. Un ma- 
tin je me suis levée et suis allée 
pour les soigner, mais malheu- 
reyusement ils étaient disparus. 

Cependant cette semaine mon 
père les a retrouvés. 

Une petite-fille qui pense à 


vous. 
LAMOBREUX, 
“+ Grade VL . 
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arrivé. J'entreprends encore une 
année : plus dure, parce que je 
suis dans le grade VIII qui est 
ne difficile que l’année derni- 
re. * : 
Nous avons passé de bien bel- 
les vacances, Je suis allée me 
promener Une, couple de jours 
chez mes frères, J'ai aussi aidé à 

en faisant toutes sortes 


trouveront dix-sept autres let- 

*tres publiées à la page six, 
aux deux dernièrés colonnes, 
à droite. 


Ile-de-Chênes, Man. 
le 15 octobre 1941, : 
Chère Mère-Grand, 

Je suis bien content d'être de 
retour à l'école Les premières 
semainés il fallait que je reste 
pour battre au moulin. Cette ari- 
née je prends mon, 6ème grade. 
J'aurai 12 ans le 25 décembre. 
’ai un petit cheval. Le dimanche 
lorsque je n'ai rien à faire je 
prends des courses de cheval 
avec mon frère qui a un vieux 
cheval, 

Je suis bien fatigué. Donc, je 


l'école a recommencé j'étais con- 
tente d'avoir eñcore notre bon- 
ne maîtresse. F 

J'espère que vous n'avez pas 
té malade durant les vacances. 
Quant à notre famille, nous 
sommes tous en bonne santé à 
venir jusqu'à présent. . 

Dimanche dernier le président 
de l'Association d'Education est 
venu parier aux gens de St-Jean- 
Baptiste. Après sa conférence, il 
y a eu la distribution des diplô- 
mes, Ma soeur et moi nous avons 


vais vous dire bonsoir, Mère-|,, un diplôme. Ma soeur a ga- 
Grand, gné le prix provincial et le prix 

Votre garçon, de rédaction. fe 
ve TRUPEAU. | Je vais arrêter de babiller car 


si je vous disais tout ce que j'ai 
à vous dire, j'en aurais pour la 
nuit. Je termine en vous promet- 
tant de vous écrire encore. 

Au revoir, Mère-Grand, 

De votre petite-fille, 


Ile-de-Chênes, Man. 
le 15 octobre 1941. 
Chère Mère-Grand, 

Je suis content de vous écrire. 
J'ai un petit poulin. Je vais sûr 
son dos, ‘J'aime bien à aller à 


, Irène 
l'école, car j'aime ma maîtresse, 7 | Meg 
Quand venez-vous nous voir? né Sac ol 


bte Lo UMA St-Jean-Ba 
. -Baptiste, Man, 
né le 20 octobre 1941. 
t-Jean- F Chère Mère-Grand, 
le HS NU J'ai passé de très bonnes va- 
Chère Mère-Grand, . |cances et j'étais contente de re- 
C'est la première : fois que je commencer l'école 
vôus écris et j'étais bien contente! Mes camarades et moi, avons 
que la maitresse nous ait donné|°“ Plusieurs parties de plaisir 
cela pour devoir. Je suis une pe- pendant nos vacances, mais ce- 
tite-fille de douze ans, et je suis pendant il fallait avoir toujours 
dans le grade six pour cette an-| Quelques petites occupatiôns, 
née. Je fais mon possible en étu-|C°Mmme aider à la maison. 
diant bien les manueïs-françcais (Pa en mu Laos 
et anglais passe ren mon gra 
pe as va Pr huit; je prierai bien le bon Dieu 
J'aide beaucoup à mes parents cé Pt LLaugd gd pes 
en leur obéissan , e. Pour cela, il fau 
een hus à that sd étudier et travailler tous les 
Nous avons un à Jours. PRÉTTÉ 
avons Per y sus eu és en Dimanche dernier, eut. lieu la 
venez les écouter! J'ai un petit distribution des diplômes. M. 
frère qui va au collège: c'est sa] Marion, président de f'Associs- 
première année, il aime bien cela. | ‘i°"; fit un très beau discours. 
Il a passé son grade huit avec! 71 ensuite été chercher mon di- 
honneur l'année dernière. 


plôme. 
_ Je termine ma lettre en vous 
invitant à venir visiter notre 
école et nous écouter chanter. 
Au revoir, de votre petite-fille 
reconnaissante. | 


quefois nous avons pas mal de 


St-Jean-Baptiste, Man. 
le 10 octobre 1941. 
Chère Mère-Grand, 
Oh! quel plaisir Ÿai eu 
lorsque notre maitresse nous 
donna comme devoir _ de vous 


écrire. 
Voilà déjà le temps des études 


y 


pas : 
Votre petite-fille qui vous sime. 


d'ouvrages à la maison. Quand! née 


Il pleut assez souvent ici, Quel- |. 
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terminer lettre a pt sure Nous 
t un gros bonjour octobre 1941, 
donnant un bon Chère Mère-Grand, 
Thérèse DUFA Le dun tie 
1 sont 
ohohgr\ sen ” [toutes les deux seules dans leur 
dv famille, Il y en a une qui s'appelle 
teen Min, | SEM PS, PERS, LA 
le 19 octobre 1041. | toutes les deux à l'école. 


nouveau petit frère. Nous l'avons 
gardé, ma petite soeur et moi, 
Quand papa et maman sont re- 
venus de. la messe, nous avions 
fait le diner. ; 


Grade IV, Ecole Est. 

Depuis l'ouverture des classes, < 
le 8 septembre, je rivalise d'ar- 
deur dans nes études avec mes 
trente-trois compagnons et com- 
pagnes. Jugez de ma joie quand, 
à la lecture des notes, je m 
décerner la médaille d'ho 
net no É 


Vi. à 
St-Jean-Baptiste, Man. 
le 10 octobre 1941. 

Chère Mère-Grand, 


grade IV et ma petite soeur est 
dans le grade 1, Si nous travail- 
[ons bien, maman nous a promis 


sur la presse | 


à Pme rot Monravnr| Comme il y à de journaux an- 
d'écolière avec une croissante |#ieis qui se. vendent, presque Grade IV, Ecole Est 
âpplication. pour rien! De 0 


Comme il y en a du matériel 
disposé .à nous faire oublier la 
langue de nos arrières grands- 
pères, c'est-à-dire celle de nos an- 
cêtres, qui se sont battus pour la 
conserver!  Allons-nous  dé- 
truire le fruit de leurs efforts? 


-moi vous dire, chère 
Mère-Grand, que j’ambitionne 
beaucoup d'être l'heureuse ga- 
gnante de l'un des beaux prix 
promis aux lauréats du Concours 
de bon langage. Si tous nos amis 
du Coin se mettent de la partie, 
la lutte sera chaude, mais aussi 
plus grand sera l'honneur de la 
victoire. À 


St-Jean-Baptiste, Man, 
le 10 octobre 1941, 
Chère Mère-Grand, mu 

J'ai des nouvelles à vous dire, 
Nous avons un nouveau chemin 


devions chäque famille ive, au n'avaient pas beaux 
eg aebéere 588 ea va moins, un journal Po à et ca-.| chemins pour se rendre à la gare. 
| à-encourager les clubs des |tholique, un journal qui nous eo ro REP 
jeunes agriculteurs de la rappellera sans coms notre bel- je LAVAL 
se, mais la pluie nous a PA tr à langue française. n'y en à sn 
tout remeutre à plus tard. plusieurs de ces journaux, A Ai 
Je vous quitte, chère Mère-| Mais ceux qu'il y a en valent t-Norbert, # 


Grand, en vous promettant de la 


Le p» que ‘si Chère Mère-Grand, 
ds “ar pi 9 on peu. ‘[çais de ag d perdrions no-} C'est la ere Ag 
Adrienne GEND tre religion. Voulons-nous perdre | vous écris, c'est-à-dire 
L a RON. en D RE la chance de vous écrire; âussi 


je suis bien content. 

Nous sommes huit dans la fa 
mille, 11 y en a quatre qui vont à 
l'école, et moi je suis dans le gra 
de IV, Les autres sont dans les 
grades,/X et XI Le plus vieux est 
dans l'aviation; il vient nous 
* ‘voir une fois toutes les deux se 

maines, Comme nous sommes 
LA ge gr Frame contents quand il vient. J'aime- 
Chère M re 1941, rais bien que vous veniez nous 

Je vols Vous parler de notre |Y°ir, Pour vous connaitre. Nous 

chatte, On l'appelle la sommes dans le mois du H 


Mi . Son poil est gris avec des | 2045 2!lont au Balut tous les soirs 


à quatre 
lignes noires dedans. Ses mous- J'aimerais bien voir ma lettre 


sur “La Liberté”, 
Votre petit ami qui vous aime, 
3 Camille DUFORT, 
Ecole des garçons, 
=, 
St-Norbert, Man, 
le 9 octobre 1941. 
Chère Mère-Grand, 

C'est la première fois que j'ai 
le plaisir de vous écrire. Jé vais 
à l'écolé et je suis dans le grade 
IV. Je fais mon possible 
réussir, Quant je reviens à la 
maison, j'aide mon papa à faire 
le train. J'ai dix ans. Je suis un 
petit croisé et j'aime ça: on fait 
une: chaîne de communions et 
quand quelqu'un manque, ça 
casse la chaine, Nous essayons 
d'être de bons petits croisés. 

Un petit croisé qui vous aime, 


Ulysse PELOQUIN, 
Grade IV. 


St-Jean-Baptiste, Man, 
le 10 octobre 1941, ï 
Chère Mère-Grand, : À 
Nous avons pour devoir de vous 
écrire quelques mots; cela me 
cause une de joie. Je suis 
dans le g six cette année, et 
j'ai bien de la misère, J'aime ve- 
nir à l'école, mais pas quand il 
y a de la boue dans les champs. 
Je: vous invite à venir voir la 
petite masôh que nous nous som- 
mes bâtie, en carton par exemple, 
avec toutes sortes de couleurs et 
toutes sortes de meubles dedans. 
Comment êtes-vous? J'espère 
que vous êtes bien et que vous 
viendrez nous Visiter. 


ronronne, est notre 
amie à la maison, Aimeriez-vous 
avoir une belle chatte comme 


Je vous aime bien, chère Mère. 
Grand. 
De votre ami, 
Roméo ST-GODARD, 
Ecole Est, 
_VvV— é 
St-Jean-Baptiste, Man. 
le 10 octobre 1941. 
Chère 


Je suis bien contente de-vous 
écrire au commencement 
cette année, Je vais vous parler 
per gitoutihe ny de mon petit frère. Je vous dis 
Un petit ami du “Coin”. que je suis contente d'avoir un 

Roméo CAMPEAU, |- 
Ecole Nord. 
A. A 
St-Jean-Baptiste, Man, 
le 10 octobre 1941. 
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Cette année je suis dans le . 


; heureuses. 
: Prix, 50 sous la boîte: 65 chez tous les pharmaciens. 
: Anne-cots Ge te NE A res EE 


: sir de briguer les suffrages. Le 


l'abbé « 
lui souhaita Fe L 


E + 
> 
|" 


nommé vicaire. à Wakaw, où 
f certaines exceP- |meura deux ans. Avant sa nor 

7 pren M. l'abbé 
Pas de enndidats sur les rangs | Leslie étais ou ee 
Les élections civiques de Prin- sous de ES ; 
cé-Albert auront lieu le mois pro- 
chain, Cependant aucun candidat 
n'a encore fait connaître son dé- 


maire Brock termine son sr 
4-8 . « |passage à Storthosks, nous fit voir 
des vues aussi pittoresques qu'in- | je 
téressantes et instructives. 


. LL L 
Le gouvernement provincial est 
à ouvrir un chemin à un demi- 
mille au sud du village. Ce che- 
but, celui de conserver leur lan-!|min part d'Aleda et conduit aux 
gue et leur religion. |frontières-du Manitoba. 


Nous eûmes le plaisir d'assis- FREE 
ter, le 30 septembre dernier, à ÿ 
une causerie donnée par Mlle E- |. Sedley 
veline Le Blanc. Elle fut présen- | Le 9 octobre, lé R. P. A. Joyal, 
tée à l'auditoire par M. Paul Pier: OM I..est venu nous donner ‘des 
ret, président de notre cercle lo- | ,ues animées en français avec ses 
cel de TACFG.** :. | projecteurs tout à fait à lé mode. 
FETE . Mallieureuse#tent, “165 av 
des récoltes furent un obstacle 
pour beaucoup de fermiers qui 
désiraient y assister, Espérons 
qu'une autre fois, l'assistance sera 
plus nombreuse, 

Le 10 octobre, M. Beaulac, re- 
présentant du Wheat Pool, adres- 


te conférencière ne fut pas moins 
appréciée ici que partout où elle a 


déjà passé, Dès le début de son 
discours, elle souligna l'importan- 


S IMPRIMES de pellicules 


ERN BREAD 


agrandies 36 MOD sa la parole.en français à une soi- 
jusqu'à CT CO |} rée de vues organisée par le 
«Nous répondons en français Compan imited Wheat Pool local. 

auve x, Li * Le 13 octobre au soir, nous 


des qui nous sont 
faites. 


Notre laboratoire nes 
phique a le meilleur outil 


avions l’honneuï de recevoir Mlle 


PASN “SOM-MOR” (ete Le Blanc, conférencière 


Chez tous les épiciers. sur l'Economie Domestique, en- 

des ateliers de l'Ouest, … ve ia 

J l'armée d'un quart à commande, ||de l'Agriculture. A cette occasion, 

million de clients satisfaits, ||| DEVENEZ NOTRE AGENT. ||un bon groupe de canadiens fran- 
Amis du Manitoba. Le service des Pri Albert Sask. Sais se réunissaient dans notre 


postes vous assure un prompt re- 
_ tour de votre commande, 


salle paroissiale pour profiter du 
savoir de Mlle Le Blanc. 

A tous ces distingués visiteurs, 
nous disons un sincère merci, a- 
vec l'espérance de les revoir enco- 
re L 


. Le café le plus moderne dans la ville de Prince-Albert | MM. et M 6 
s, © mes” 


REPAS SERVIS A TOUTE HEURE 


Excellente cuisine, service de première classe à des 
prix très modérés. 


LE RENDEZ-VOUS DES CANADIENS FRANCAIS * 


oh et Victor 
Desautels visitaient Ues 
à Ponteix, Sask. © 
+ 
M. Henri Brisebois et sa fille 
| Dorothée, de Lisieux, Sask., sont 
len visite chez M. Adélard Bé- 


\ 
| chard. 
* . . . 
P O C A F EF M. et Mme Gauthier, de Storth- 
la & oaks, Sask., sont venus rejoindre 
Adjoignant le bureau de poste Ave Centrale 


leur fille et leur gendre, M. et 
Mme Georges Gervais, de Léo- 


: ville, Sask., alors en visite chez 
— M. Paul Gervais. 


e : L] LA | 
Û ! | -Selon son habitude, M. Hercule 
[Normandin est retourné dans 
l'Est pour l'hiver. 


OH cola gode ban nd 


Nous profitons de l’occasion 


À 


| NOUS DELIVRONS 
| Prescriptions remplies avec soin. 
|. Vous trouverez ici tout ce qui 
s'achète dans une pharmac::. 


PHARMACIE 


| BAMFORD 


En face du magasin Wooiworth 
TELEPHONE 2011 


LE 


L/ 


nauwentss 
autres. 


dégagera le 
auyeuse éera 


| La marque fabrique, des pins. 


“ 


C'est la ibux qui persiste; celle dont il est dif- 
ficile de se débarrasser; la toux aceumpagnée d'un 
chatouillement dans la gorge qui est la cause d’un 
ébranlement nerveux qui vous tient éveillée la nuîf, 

Le sirop ‘Norway Pine'” du Dr. Wood aide à 
soulager eette toux, il enlmera les parties irritées, ' 
on et stimulera les broneles; après cela, la toux 20- 


M l $ SA 


de: Winthorst, 
M. le Curé à cette 
. . 
presbytère, M. le 
Bertrand, du Manitoba; le 
P. Aïbert Joyal, OMI, qui 


+. L 

: À la partie de cartes qui eut 
lieu :n septembre, les prix furent 
gagnés par Helen Boulay et Wil- 
liam Deschamps. 


Le R.P. Pau] Vanier, O.M:E, de 
Prince-Albert, était parmi ndus 
dimanche dernier, en tournée de 
propagande pour la bonne presse, 
en particulier pour “La Liberté 
et le Patriote” notre journal ca- 
tholique et français. Durant la 
grand'messe, ‘il donna le sermon 


sur la propagation de la foi. “Nous. 


avons reçu la foi dans notre âme 


par le saint Baptême, dit-il: mais : 


cela ne suffit bas, il faut la nour- 
rir, cette foi, il faut l'alimenter 


telles que l'assistance à la’ messe 
et la bonne lecture. A quoi sert 
une lampe dans l'obscurité si élle 
n'est pas allumée? I] faut done 
que notre foi soit éclairée, et c'est 
par la lecture des bons livres et 
du journal catholique. que nous 
garderons la lurnièré vivante dans 
le flambeau de notre croyance.” 

Le Révérend Père nous fit voir 
par de nombreux exemples, la né- 
cessité qui existe pour nous de 
choisir nos legtures pour combat- 
tre et nous protéger contre les 


voyée par le Ministère Fédéral | idées perverses et anti-religieuses 


des mauvais livres et des jour- 
naux neutres où indifférents de 
notre pays. \ 

Ce sermon si intéressant et si 
bien donné, fit une impression 
inoubliable chez nos paroissiens, 
et plusieurs d’entre eux joignirent 
le rang des abonnés à “La Liberté 
et le Patriote” lundi, lorsque le 
R. P, Vanier visita les familles 
de la paroisse, Malheureusement, 
le temps ne lui permit pas de se 
réndre chez tous pour recueillir 
les abonnements, mais ceux qui 
furent privés de sa visite se rap- 
pelleront son magnifique sermon 


et ne tardont pas à s'abonner à | 


ce bon journal. Ils peuvent s'a- 
dresser à M. A. Picton, à St-Front. 
. e . 

LLe mardi 21 octobre, le R: P. 
curé bénissait le mariage de M. 
Laurent Plamendon, fils de M. et 
Mme Amédée Plamondon, avec 
Mlle Yvonne Kaye, fille de M. 
Désiré Kaye. M. Léo Plamondon 
et Mile Simone Fortin étaient gar- 
çon et fille d'honneur. Pendant la 
sainte messe, les élèves de l'éco- 
le du village chantèrent plusieurs 
cantiques appropriés. " 

Après la cérémonie, une foule 
de parents et d'amis se rendirent 
chez M. Kaye pour le diner, puis 
ils vinrent prendre le souper chez 
M. Plarmondon où une agréable 
soirée eut lieu. + 

À ce jeune ménage, nous offrons 
nos” meilleurs voeux de longue 
vie, bonheur et prospérité. 

; ... 

MM. L. Carel ét G. Dacquay, 
de St-Claude, Mañ., étaient en vi- 
site dimanche chez leurs parents, 
M. Louis et À. Le Strat. 


| | 
| La toux la nuit Er ee 
| déprime le système nerveux |4 > 


Le sirop ‘Norway Pine’ du Dr. Wood est sur le marché depuis 48 ans. 
} Pris, #6 sous la bouteille, Grandeur ‘‘ family!’ qui contient environ 


| 3 fois plus, 60 sous chez tous les pharmaciens. 
The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont. 


Had nr 


“Brittania”, 
“There’l] Always Be An England” 
chanté par la puissante voix de 
M. A. Jutras, et suivi du refrain 
enlevé par toute l'assistance, fit 


He 


f 


1 
o) 


1 


Hg 
di 


qu'ils pourraient, 

“Notre situation, pour ‘ce qui 
est des engrais, est difficile, dit- 
il. Notre production synthétique 
a été considérablement réduite 


vibrer les coeurs patriotiques dé- | par suite de la guerre et du man- 


jà' stimulés par le spectacle qui 
s'offraît à leur yeux. Voici le pro- 
gramme de la soirée, 

: OQ Canada 
Duo de piano— 
Betty at the Baseball Game 
$ UE ASE :614..1C, Boucher 
Au clair de ja. Lune .…..: H. et 
H. Hudon... ; LE 


Le Rouët ... ..:.. "T. Benoit 

La  Vanité punie .. , : 
G. Forseille, V. Boyer et R, Bou- 
cher, 


Playmates… Un groupe d'enfants 
Le cri de :a conscience 

‘ Ë Das «5. Boucher 
Solo sifflé ..…......,:.. P, Miller 


Rose of San Antone … L. Boucher 
Solo de piano . . Th, Nupuis 
Chanson Ecossaise .. M. H. Hay 
Pantomine …. P. Miller et L. Bénoit 
The things I love :_..:. S. Neefs 
Danse Indienne ... Mme A. Hocy 
South of the Border es 
| ..… M. F. Begrand 
Chanson française … M. À .Jutras 
Hobo's Life M. M. Monkmann 
Duo de Violon et de guitare … . 
….. L, Boucher et R. Régnier 
Are you tired? G. Roch 

Parade patriotique 
Membres du Club des Arts 

domestiques. , 
God Save The King! 
1 . . 


Le même jour, le deuil venait 
frapper l'une de nos vieilles fa- 
milles en enlevant de ce monde 
Mme F. Roch, née Marie-Louise 
Boucher. 

Bien qu'elle appartenait à la 
paroisse de Bellevue, Mme Roch 
résidait depuis quelques mois 
chez son père, M. Jean-Baptiste 
Boucher. Souffrant d'un cancer et 
sachant bien qu'elle ne revien- 
drait pas à la santé, elle avait 
souvent envisagé la mort et l'a- 
vait acceptée chrétiennement. 

Le matin du 19-octobre, la voy- 
ant plus oppressée que d'habitude, 
lon lui demarida sielle désirait 
| voir le prêtre, Elle répondit: “Pas 
|tout de suite; je vous dirai quand 
il sera temps d'aller le chercher." 
| Elle s'éteignit doucement, vers 
une heure et demie de l’après-mi- 
di quelques minutes seulement a- 
près avoir reçu les derniers sacre- 
ments. Des funérailles solennelles, 
rehaussées par la présence de Son 
Excellence Mgr Duprat, eurent 
lieu à 10 h. dans l'église de St- 
Louis, le 21 octobre. Le service 
fut chanté par l'abbé A. Boucher, 
curé de la cathédrale et frère de 
|la défunte, On remarquait encore 
|au sanctuaire le R P. Piché, 
prieur dés Dominicains, les 
RR.PP. Poulnard et Valois, O. MI. 
MM. les abbés Charron, Daoust, 
Houle et Leslie, Son Excellence 
donna labsoute, De nombreux 
parents et amis étaient venus unir 
leurs prières pour le repos de l'â- 
me de la chère disparue. 

A M. F, Roch, son époux, et # 
tous les membres de la famille 
Boucher, nous offrons nos sincè- 
res condoléances. 

LA . e 

Le 23 octobre, la blanche cha- 
pelle du Couvent avait -pris un 
air de fête, Il y avait raison de 
:se réjouir, en effet, caf une céré- 
monie touchante s'y déroula aux 
{premières heures de la journée. 
iMlle Clarisse Johnson, employée 


ds 


| 


que de charbon. Nous essayons 
autant que possible de faire pas- 
ser des phosphates d'Afrique du 
nord en France mais nos moyens 
de transport sont insuffisants.” 


Arrestation de 
M. Lucien Villey 


M HE L Vie: DO : 
fesseur à la Faculté des sciences 
de Paris, fut arrêté par les auto: 
rités françaises, ainsi que son fils 
et sa fille, pour propagande gaul- 
liste. On sait déjà que cinq mem- 
bres de l’Académie des sciences 
furent emprisonnés pour motifs 
analogues. Il s'agissait de Paul 
Langevin, Emile Borel, Cotton, 
Mauguin et Lapique. 


Les industries “protégées” de la Russie 


Au fur et à mesure que les na- 
zis avancent à travers plusieurs 
des régions industrielles de l'U- 
nion soviétique, on parle davan- 
tage des nouvelles fabriques et 


‘ {usines établies en prévision du 


danger dans les monts Oural, fort 
à l'Est de Moscou. 


Les ressources minérales de 

l'Oural j 
On trouve dans la’ région de 
l'Oura, environ 25 r cent de 
toutes les ressources minérales de 
l'Union soviétique. En dépit du 
fait que la région état purement 
agricole avant l'autre guerre, elle 
occupe aujourd'hui la quatrième 
place, après Moscou, l'Ukraine et 


Leningrad, pour ce qui est de la | 


production de l'énergie électrique, 
la troisième place, après l'Ukraine 
et la Sibérie, pour la production 
du charbon, la quatrième place, 
après les trois régions de la 
Transcaucausie, pour la production 
du pétrole. Elle ne le cède qu'à 
l'Ukraine pour ce qui est du fer 
et de l'acier, elle est la première 
pour ce qui est du cuivre et elle 
vient immédiatement après Mos- 
cou, Léningräd et l'Ukraine pour 
les industries mécaniques. 


Les grandes acieries de 
Magnitogorsk 


Les usines les plus avantageu- 
sement connues de l'Oural sônt 
les grandes acieries de Magnito- 
gorstk. Une autre grande usine 
métallurgique nouvelle a com- 
mencé à fonctionner en juin 1940 
à Nizhni-Tagii où l'on vise à une 
production de près de deux rmnil- 
lions de tonnes de fer en gueuse 
et d'un million et demi de tonnes 
de fer laminé par année. Le rende- 
ment actuel est d'environ 635,000 
tonnes. Une grande raffinerie de 
cuivre à commencé a fonctionner 
l'an. passé seulement à Revda. 
On fabrique des instruments ara- 
toires à Chelyabinsk. Outre le 
pétrole, le charbon, le fer et 
d'autres métaux, on trouve dans 
la région des dépôts de potässe, de 
sulphate de sodium et de phos- 


chimiques. j 
En dépit des vastes progrès réa 
lisés dans l'Oural au cours des 
dernières années, il convient de 
noter qué cette industrie n'est pas 
encore stabilisée, Fendant un 
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DR E. À. SHAW 
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HARRIS & NELSON 
Avocats, Percepteurs, Notaires: ! 
PRANR NE HARRIS CR | 
+ Suite 1, Edifice Miller KE 


Téléphone 3518 1 
PRINCE-ALBERT, Sask. Ë 


DOCTEUR LEBLOND 
MEDECIN. CHIRURGIEN 


ff 
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l 
| 
(Etectre-Thérapie des amygdaiesy |: 
leur envoyant. Je vous remercie : 
ce sens A s 
_ reslon de ma Fe PRINCE-ALBERT, Sisk. ÿ 
KR. J. BOUCHAUD, C.S.Sp. R. L. YOUNG Î 
.. OPTOMETRISTE Ï 
“Cameroun Catholique”, (Spécialiste de la vue) | 
Douala (Cameroun Français) CR y ON Centrate | 
; Téléphone 3214 M 


Septième prêtre dans une 
même famille 


! 


E. PARTRIDGE ; 


- 


Roy, SJ, DENTISTE 
Montréal, est le septième fils de ne CR PER nutones de 
[mie Arr Ro, à devenir pes. Le | - 


“ES | Tétéphone ne #26 Po 
PRINCE-ALBERT, Sask. 


H. J. COUTU, CR. 
AVOCAT, NOTAIRE 


SUITE 5, EDIFICE IMPERIAL BANK 
k PRINCE-ALBERT, Sask. 


FRANK D, CULP. 
OPTOMETRISTE 


religieuses, La famille Roy com- 

prènd- les Pères Albert Roy, du 
séminaire de Québec: Antoine 
Roy, O.F.M, Egide Roy, ancien 
préfet apostolique et secrétaire de 
la légätion papale au Japon, aë- 
tuellement au Canada; Evariste 
Roy, Réginald Roy et un qui est 
décédé, le Père Pamphile Roy. 
ES ES 


[certain temps encore, la région 
devra compter dans les machines- 
outils sur les centres industriels 
plus anciens, notamment Lenin- 
|grad et Moscou, qui ont une popu- 
{lation ouvrière plus expérimen: 
|tée, même si l'on fabrique déjà 
| quelques outils dans l'Oural. Par 
|contre, on: peut obtenir diverses 
fournitures des mines de charbon 
et des nouveaux centres indus- 
triels de la Sibérie occidentale 
| qui sont encore plus à l'abri d'une 
"USD Te ie ciations entre les ministères 
“protégées” marche incontestable- |mines et ressources et des affa 


lextérieures, car, il y avait deu 
ment sur une grande échelle. ! ; “ 
L'épreuve décisive, derrandes du même genre, l'une 


naturelle- serre du maire américain e 


ment, consistera à voir si les in- | “ ï 
dustries de l'Oural et de la Russie |1aut1e de la Société z00logique del 


asiatique peuvent continuer de | M}. 
fonctionner sans les fournitures | Finalement l'on a été inforn 
qu'elles recevaient des régions | que la demande du maire et cela) : 
qui ont été occupées ou qui seront de la Société étaient pour | 188; 
oëécupées Par l'ennemi. mêmes orignaux destinés au r 
(Service d'inrormation de l'ins- Ime endroit, C'est le’ maire 
titut canadien des affaires inter- |Guardia qui recevra le don 
atjonales. ) Dominion. 


HÉSSE ERELE 


D 


ORIGNAUX DU CANADA 7 
OFFERT A NEW-YORK ! 


OTTAWA.-—Le Canada a off 
deux orignaux au jardin 
que de New-York, à la d 
du maire  Fiorella LaGuu 
Pour un dpn aussi peu compliq 
en apparence, il a fallu des n 


C'est si simple... 


Cherchez-vous à louer, à vendre ou à achoter une pro-, 
priété? à vous défaire d'un objet usagé? à écouler vos produits? 
Avez-vous besoin d'un employé? Cherchez-vous une po-. 
 sition? MT ES 

Placez une PETITE ANNONCE dans “La Liberté et le) | 
Patriote”, et vous obtiendrez ce ” 
que vous désirez, 4 


Les petites annonces vous met- 
tent en communication avec des 
milliers de personnes que vous 
ne pourriez atteindre autrement. 


bre de clients qui ont été agré- 


Pourquoi n'y avez-vous pas songé plus tôt? C'est k 
ple et, pourtant, si efficace! xl 


_ Téléphoner ou écrivez! 
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4 René Belin, secrétaire bes ont 
ce 1 io : fait le ta. et plus 
; ro nous offrons nos |bleau situation ou 
ae TT a — Roue ASE Lee Sue © 
y a subi une | lutte contre le chômage. 1er le nouveau 
Bracy. et d'âutres P. De- . tion à l'hôpital La Véren-| 11 la France lestions familiales les chargés 
10 En RP. Vei- @xve. Elle est en: très bonne voie |1e umjounT Et mains Ge 200000 | &e Momie Parent Tobyet d'évene 
Roc oment le sine em mare si Mods en # CES at A. ‘é Fe At M Don he Lots D eue! 0e Et D prie we 
: où un grand |dont nous jouissons actuellement | Wu, Lg a encours | Vice. M. Denis Bohémier, après a-|rité-est celle âgée de plus de 60 |bre 1941, 840,000 vieux travail 
parents et d' as- | continuera, ain qu'ils goûtent | WiPNpee | sincère | Champagne secrétaire-trésorière. |’0ir passé deux ans à Fort Fran-|ans, . Les chômeurs bénéficient | leurs touchèrent une pension ins- 
ce, mieux les chaleurcuses réceptions — md Bunch à sont vers . ces, nous quittait ces jours der- | d'allocations par la loi|tituée par la loi de mars 1941 et 
: ensul- |que leur font toujours leurs nom. | Con) Laurent | ‘| Mme Finile Cousineau à regu/|"iers pour Winnipeg et Lorette | du 11 octobre 1940. D'autre part, | on escompte 006 dossiers 
A |breux amis. à sa demeure, le 22 octobre, les} où il visitera ses parents avant les conventions. sociales furent | seront réglés à la fin de mois-ci, 
Dundurn, est aussi Renville, Jean-|Lnes de l'Autel de l'église Ste- | de s'engager dans l'armée. Plu-| maintenues et inême, dans:cer-| On vient doper aux tra- 
œrivus jeu à | Eee | Marie Un délicieux goûter fut ge nage du ane + nr, 73 rare eng a Re ES EE es eg nl 
étanche. Ponteix, demeure Mme - travailleurs. protection de l'ensemble 
1e ne A étaient | Quoutions financières mr + pen A re une. 4 da. L2 proie des aires tt un here ge he org 
passage pour le maria- | FSU ‘eu, exprimer rs re-|des ts et des plus | Chan réorganisers et ren- 
|@e de M. Lucien St-Jecques. | Mile Jam! Aubry fut Theu- | £rets de son départ. dial : “pe eh ce ge ter 
reuse gagnante de la jolie cou-| LANTA fallait “ x éviter 
ete. |, Le dimanche on Co gr eut verture donnée aux Dames de! Mlle Eva Champagne, de Fish- | 
Dvetes €: le en l'honneus de Mie Jaune |Sle-Anne à leur partie de cartes. Branch, employée depuis quel- | à 
Ube grd or d | Les ga des de bridge | ques mes à." R0phe) Le. Véren- | 
Eng ag» gi oser D. sista ou congrès Ted étonnant furent 0. @ Mine L. | Ve. Enorme ces Jours der- 
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; Mais Xavier n'a rien à 
craindre, Je l'aime autant qu'il 
m'aime, et il n'y a aucun danger 
qu'il me perde, : 
— Partir, c'ést toujours mou- 


lle y résiste à ce|rir un peu. 


— de tâcherai de mourir le 
moins possible, Mais ivi, Odile, 
je te vois inquiète, Nis-moi le 
fond de ta pensée..? 


télligente et avertie que moi. 
— En tout cas, si je m'en vais, 
. litoi, tu seras ici, moins que ja- 
{| mais, “Mademoiselle de Trop”, 

— Je serai tout ce qu'on vou- 
dra.. même la cendre du foyer. 
pourvu que je reste à Villé, là 
où je suis née. 

— Alors, tu ne désirerais pas 
ma place? 

— Certainement non! Mon sou- 
haït le plus cher, c'est œ con- 
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Chandail sans manches, pratique pour les hommes qui sont dans 
Larmée. L'exécution en est facile et rapide. 

Le patron No 843 contient la liste du matériel requis, ainsi que 
tuus les renseignements. k 


NOTA — Ces patrons nous viennent de Toronto, et malheureu- 
sément, ils ne sont pas imprimés en français. 
+ Pour se procurer ce patron, adresser comme suit: Département 
.de Travaux à l'aiguille, La Liberté et le Patriote, Winnipeg. Men- 
tionner le numéro du patron et inclure 20 sous (en monnaie seule- 
ment). La Liberté et le Patriote n'est pas responsable des lettres 
non reçues. Un délai de huit jours est nécessaire pour la réception 


de ces patrons. 


Liberté et le Patriote, 
Mportement des Fetrenc, 


inclue .s#ous Veuillez m'envoyer le patron Siy:e No 
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Un quart d'heure après, Her- 
rade, pensive et déjà presque 
malheureuse 


dule entre les vignes d’un côté, 
et les prés verdoyants de l'au- 
tre. 


Tout ce paysage lui est telle- 
ment familier! É 

Elle est née là... a vécu là. bu 
l'eau de cette fontaine. le vin 
de cette vigne. prié devant cette 
naïve Madone de mission, encas- 
trée dans le mur de pierres sè- 
ches qui contreforte le chemin. 

Bientôt, la jeune fille a dépassé 


. Meisengott; et malgré sa lente 


le village approche, et le 


moulin est tout au commence- 


er fe 


travers des prés, un petit sentier 
familier le long du cours d'eau 
qui fournit la force au moulin. 

Toute une histoire, ce cours 
d'eau! 

Quand Xavier Houtmann en 
avait jadis loué la pêche, les an- 
ciens lui rirent au nez. Pauvre 
Houtmann!.. Quelle folle idée de 
jeune homme sans expérience! 
Pas un poisson dens la minuscu- 
le zivière… ‘ 

Or, aujourd’hui, elle est peu- 
plée de truites. 

C'est même une des grandes 
joies. presque la passion du jeu- 


ne meuniér d'aller parfois, le |sui 


soir, les prendre à la main, sous 
les rochers où il sait qu’elles ai- 
ment à se cacher, 

Il a très élargi l'étang pour 
elles, l'a ensemencé d'alevins, et 
l'eau caresse les gros murs sous 
les fenêtres mêmes de la salle à 


manger. Il suffit de prendre une | 


ligne; et le déjeuner tout vivant, 
tout palpitant, se précipite vers 
vous, Souvent Xavier avait amu- 
sé à ce jeu Herrade et Odile, 

Et voilà que, tout en marchant, 
cette histoire en appelle d'autres 
devant le cerveau anxieux, su- 
rexcité de la jeune fille, A cha- 
que détour du chemin, le passé 
se lève, réapparaît dans une réa- 
lité aiguë, actuelle, comme s’il 
voulait retenir Herrade... l’empê- 
cher même de poser. la question. 
de commencer la discussion d'un 
départ que rien ne nécessite. 

» Ce sentier, semé de pâque- 
rettes et de marguerites, que de 
fois ils l'ont pris ensemble! 

Et cette grande roue de bois 
qui soulève des cascades d'argent, 
là-bas, au repli du vallon, elle a 
été à l'origine même de leurs 
fiançailles. 

Herrade revoit tout ce passé 
d'amour dans ses moindres dé- 
tails, 

Xavier Houtmann, un jour de 
marché, à Sélestat, était entré 
dans l'église pour y faire sa pri- 
ère... Là, il avait aperçu Herrade 
faisant la sienne, et si pieuse- 
ment, qu'il avait décidé en lui- 
même que ce serait cette jeune 
fille qu'il épouserait, et pas une 
autre, 
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: n'empêchéez pas 
reuts cela, © A à-dire 20 mieux Ha 
\dépe ce de ma famille. de choses. ayant plus 
MR M'étant devenue supé- 
une + ue 

pen jamais deman- moi, je reste ici, et 
— Mais que je serais ai heureu- |? ’phe lui prit des ins tendre. 

se de vous apporter! D'aider. au | ment: 


| 


Xavier, ne me regardez 

seul jour! connaissais pas, ml ge <a 

— Alors, c'est je vous serai supérieure. 

question d'argent qui bord, nous ne sommes pas sur le 
cienne Avouez, chevalier même plan. Et puis vous, vous 
et tout de aves ont. 5 vous saviez mme 

que vous grand, 

pour vivre, og gd ge mn 
une petite savez bien je dis la vérité, 
milialement Je me rappelle encore le jour où 
me Xavier, des polytechniciens en vacances 
Et, pour les core sont venus visiter le mécanisme 
thèqne, cet argent poux, de votre moulin et votre installa- 
fill grandimient: et me gp grd Te "A 
es gr n me 
travaillant au dehors, pouvait ve- je reviendrai parlant mieux le et le disaient «ntre eux: 
nir au secours français. que dest| lMais c'est un génie, ect tonens 
lial. C'est la coquetterie des habitants de! 1àt… une sorte de 
ans, Re: avantage dans les | science "De 
saison à commerciales. Les fe-|qu'il passé per 
Peu à Suis Lee Durs DES à me | et même ajou- 
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me la fameuse roue terminée, 

Herrade, qui avait entendu, 
rougit jusqu'aux oreilles. Mais sà 
mère avait souri: es 


. Duboulleau de le “placer” 
dans l’une de ses usines. 

Xavier Houtmann dans une 
usine! Ces deux mots hurlaient 
d'être accolés l'un à l’autre. 


L'usine de son fiancé? C’est |. 
cette large et verdoygnte vallée, 


} 


sefimillemWaditionnelies,? 
er sa liberté, son indépendance, sa 
—_ Votre vie sair 1e, ses églises de j 
donc pas? ses champs de blé, ses prés, ses 


— Non, Madame, elle ne me 
suffit pas. Je voudrais bien au- 
tre chose. 

— C'est-à-dire? à 

— … La main de Mile Herrade. 


vignes qui se chauffent au soleil 
sur les coteaux de grès rose... ses 
montagnes bleues qu'escaladent 
les sapins, alignés comme des 
grenadiers montant à l'assaut dès 


sure... 
— Ce qui est beaucoup plus sommets... fait qu'elles sont ce qu'on 
is la petite Odile, avec en: Xavier a le ue un à g société, BA di à Paris. Aussi, 
d # t. ae aux un 
thousiasme, avait battu des Re nn ren, «4 


ruines encore altières qui couron- 
nent les monts, et où se passèrent 
des choses qu'on ne connaît plus. 

Tous les jours, il prie la pa- 
tronne de l'Alsace, dont le rayon- 
nement est tel que sainte Odile 
vit, aujourd'hui, peut-être plus 
intensément qu'à l’origine de no- 
tre histoire, dans l'âme des fidè- 
les. 

C'est même pour cela que, cé- 
dant à une pensée pieuse, il a 
laissé monter là-haut sa chère 
Herrade, 

Sans doute, elle s'occupe ma- 
tériellement des pèlerins: mais 
ces pèlerins sont les fervents de 
cette grande Sainte, par laqueile 
le christianisme est descendu 
dans les vallées d'Alsace pour y 
fleurir en une religion tradition- 
nelle, magnifique, que rien ni 
perse ne pourra jamais arra- 

r. 

e et 

Xavier, elle est en admiration | gere" 2, | PONS EE 
devant lui. Elle estime qu'il est, vec un battement de fièvre, et 
pour elle, le fiancé idéal. elles semblent supplier Herrade 

Mieux, elle re pouvait ani | = rester là: 
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moustache, Et Herrade, qui ne 
savait plus où se mettre, n'avait 
pas dit “non”, ? 

Alors, ce fut “oui” tout de 
te 
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|’ Cette scène, Herrade se la rap- 
| pelle, en ce moment, avec une 
intensité qui augmente à mesu- 
| re qu'elle s'approche de son foyer 
| de demain. 
| C'est pour cela que Parité ne 
| l'effraye presque pas. Elle est 
tellement éüre d'elle! Elle pren- 
dra de Paris ce qu'il a de meil- 
leur, et elle laissera le reste. 

Déjà bons amis, ils ont accepté, 
| tous les deux, d'attendre dix- 
[huit mois pour une union qui 
| doit être éternelle. Ils s'aiment 
bien, comme on s'aime en Alsace, 
| gravement, en silence, en profon- 
deur. 

Herrade fait plus qu'aimer 
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: Wave Shop 
Suite 2 Bloc Stobart 
Voisin du Théâtre Lycoum 
TELEPHONE 96 09 


Jeune homme hors pair, qui! - Mais que vas-tu donc faire 

|semblé avoir tous les talents. aujourd'hui? Quelle folie est la 
À la scierie et au moulin, il! tienne! Tu tiens le bonheur entre 

est ingénieur, sans avoir passé | tes mains Pourquoi ne pas t'en 

par aucune grande école, contenter? 

| Le dimanche, après les Vêpres,| - Oui, pourquoi.? 

il'se met devant un vieux piano,| Herrade s'arrête là, au milieu 
ou il décroche son violon, et, sans! dü dernier pré, à l'ombre des indifférente devant une telle pro- 

|avair appris, il joue les airs qu'il | saules, et elle répète: Oui... pour- {position d'argent. 


mal n'est pas seulement physique, mais la souffrance mentale 
qui eause tant dubai à couli qui en est victime, le met mal à l'aise 


i pn lorsqu'il est en com je. 5 ‘ 
| a entendus, et il fait danser, dans | quoi? ! ë St red robe gr vu Le en le eg ide de se débarrasser de cées*boutons est 
|la grande cour, les gars de chez| Ce serait si simple de rer : } à , pu + éomthenss 2 état de bas par une purification complète du sang. 
pe be js Tara ne rien dire! | tranger.. à nn À D Loi press Fes Long Le ne © van et lorsque le sang 

Lg p ee ps ee xion devrait reder Ro 
Eu on = C'est pur Mais la femme n'est pas un/là-haut, dans ce restaurant de ŒrRIS BE T. ltiiburn Co. Limited: Toronto, Ont, 
le maire de demain. Et, bien têtre simple, = Sainte-Odile c'est précisément à 
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Tous les accumulateurs (batteries) se ressemblent à l'extérieut, : 


| ” . mais c’est l'intérieur qui compte! Donc, installez cet hiver un bon accumu- 

: L = Chus He rre : : F-pni 1 : lateur EATON garanti. Les prix des accumulateurs BULLDOG, les meii- 

Li È sage bar TOI F : leurs que nou$ ayons, varient de $7.65 à $11.65. (Prix ordinaires chez 
tat, fut le principal 
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| k Conseil: M, l'abbé O. Re Les accumulateurs TROJAN, les plus économiques, se vendent à des 
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Suite pour orchestre de musique 


3 h. soir: “Un Homme et son [Laurent jusqu'aux Grands Lacs!de nouvelles sources d' 
Péché”, radio-roman de Claude: | sera, croit:on, soumise à la Cham? 
Henri Grignon, épisode 70. Séra-|hre des représentants à Wash- 
phin Poudrier cherche toujours à ington la semaine prochaine. Il 
vendre les deux lots. Il rend visi- Pak 4 ? elle soit #. 

le au “père” Destreilles, mais audra ensuite : qu'elle soit :sou- 


Non. à Ra HART NE NA 8 h. 30 soir: “L'Heure Domini- | : 

e fr ancalise ec Robin Milford |cale” (CBK). Hs La 
N°" d ; 7 à ÿ A PE PR PT | ta) Prélude, (bY-Air { LS iovenbre 2 7 À : 
= casa. He. à ip run c RES Cr TS # « -SUT % i Ge s ,  Sask, let : Trio, (d) : Quick Danee, , 3-hovemibre on EEE RONA E Se BARS A à Ve ; PRE 

F4 1€ ARE j x 7% :° (e) F1 ance,.({) Gigue. 9 H.-15 matin: radio-journal et | OTTAWA La ratification du -augmenter: 

1 À Emissions françaises et b rend ra A nes ji » 

u ER gr re M intermère musical (CBK). projet de la canalisation du St- | dés chutes Niagara pour procurer 

does . Au 5 novembre 1941. 9 h. 15 matin: radio-journal et 
Ë N.B.—Les indications horaires | iMtermède musical (CBK), 


sé rapportent au fuseau dit “des | : 3 h. soir: “Eux et Nous”, revue 
montagnes”, “| d'actualité (CBK). 
5 h. 39 soir: L'orchestre que di- 


Mercredi 29 octobre rige Alexandre Chuhaldin. aux | nijheñreusement celui-ci est ab- | Mise au Sénat des Etats-Unis, où 
: 8 h. 15 matin: radio-journal et |étudios de Radio-Canada à Toron- | 


3 méenfe Pn- |sent. Séraphin apprend l'existen- | une meslre concernant la même 
intermède musical (CBK). to, à son concert du jeudi, 30, à 5 


| ) RS : 4 ce d'un petit mystère au foyer |entreprise a déjà été rejetée. Il est 
3 h. soir: “Un Homme et son |: 30 jouera La Dame Blanche æ : 4 ? “ tee 


mn L EE MÈIF à RE y ge | du “père” Destreilles. L'éxilé est du Ca- 
Fa : fn ds à nIIFIN LI D: | péché”, radio-roman de Craude (Ouverture), de Boieldieu, Sélec- |4" -Pere. Destitilles A | TRE que le PRES nent Qu QE 
j A d ne | . 


tricité 


terre d'obtenir 
de ret ill t il rend | nada ait à cote Este te la et an 
7 e retour au village, et 11 ren n ait à se prononcer sur 
+ 4 LD | [Henri Grignon, épisode 68, Théo- | tions, opus. 4, de Shostakovich et | Lit. à Ajexis (CBK). question cette année. Le 
VE" à À J | . dore réclame toujours ses “huit | SCherzo de Tschaikowsky. Cet or- 
piastres” de Séraphin qui ayant |fhestre de Chuhaldin fut au pro-} à Unis demande au Congrès d'ap- 
” laccepté le contrat es ve js |éramime dertx Radio officielle dés mn 7 [prouver contient plusieurs com 
neige de la montée ést responsa- |$°5 Premiers, jours, c'est-à-dire en | Mardi 4 novembre | ditions nouvelles qui ont : 
ble des dommages causés à 1a|1933. Chuhaldin est d'origine rus*| 9}, 15 matin: radio-journal et | des mois d'étude de la part 
voiture de Théodore, Séraphin re- |5€ (Toronto). * intermède musical (CBK). comité des ports.et rivières de In 
. |fuse de payer et menace d'en ap- |yendredi 31 octobre 3 h. soir: “Entretiens Familiers" Hem ve des représentant ; La 
De à te cours Sales “is di. (CBK). iscussion s'est portée sur plu- 
pe?er à la cours pour une décision. | 9 h..15 matin: radio-journal et sieurs aëpects qui ne sont pas di- 
Tout indique qu on plaidera. interméde musical (CBK). , | rectement liés à l'entreprise, Pefi- 
5 h. 30 soir: Les solistes au con- 3 h. soir: “Un Homme et son |Lg COUT DU TRANSPORT DE | dant ce temps, les négociations 
cert que dirigera M. J. J. Gagnier | péché”, radio-roman de Claude- |LA PROVENDE DEFRAYE PAR | nt continué presque sans intet- 
aux studios de Radio-Canada à | Henri Grignôn, épisode 69. “Ma- | ruption entre les gouvernements 
Montréal, le mercredi, 29, à 5 h. |dame Le Potiron de La Tour de OTTAWA 
30 du soir, seront Mme Juliette Saxe”, Geneviève, de son petit 
Drouin, harpiste, et M. Lucien Ga: | nom. surprend une lettre écrite 
gnier, flûtiste, Au programme qui |-n secret par Florent Chevron à 
suit, des oeuvres de Mozart, d'E- |Jphigénie. Suit une de ces scènes 
rik Satie et de Robin Milford:  lentre la tante et la nièce. Madame 
Gymnopédies ……. Erik Satie |Le Potiron écrira au père d'Iphi- | 
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AE 


proj 
6 h. 30 soir: “Rendez-Vous Mu- | de loi que le président des Etats par se 
à j .pas FA 2 Pr L'accord soum 
congrès des. Etats-Unis a 


hydraulique et navigation. 
première partie à développer 
rait la section internationale 
tâpides du fleuve St-Laurent 


brrawaA. — Le ministère de. 
l'agriculture vient de faire con- 
naître les détails de la nouvelle 
politique du gouvernement fédé- 
ral concernant le paiement du 
fret de la provende de l'Ouest 


. LES RÉSULTATS LE 
PROUVENT 
VOUS POUVEZ COMPTER SUR LA 


+. poéleà charbon 


(&) Lent et Grave, (b) Lent et |génie pour le mettre au courant destinée à l'Est du Canada. Otta- 


. douloureux, de l'escapade i 
i à wa paiera $4.50 la tonne pour la 
ace Arme rm 2 5 h. 30 soir: La fanfare des Ca- os fret de Montréal, com- 


en do majeur, pour flûte et har- |nadian Grenadier Guards que di- prenant pratiquement tout l'On- 
É ML RE AE I - Mozart |rige le capitaine J. 3. Gagnier, à tario, les villes de Montréal et de 
| 
| 
| 


h. 30, jouera des marches de com- |pris les provinces maritimes, la 
|positeurs français. Voici le pro- |méme assistance est accordée plus 
[gramme: “Marche Lorraine”, de |j, balance du taux du fret à lon- 
Ganne, “Marche Militaire”, de |gue distance. 

Gounod, .“Le Refrain des Vos-| Le nouvel arrêté minstériel an- 
|giens”, de Muilot, “Sambre et |nule celui du 25 septembre der- 
| Meuse”, de Turlet, “Spearmint”, nier accordant un tiers du coût 
de Turin et “Les Volontaires”, de | 4u transport de la provende, Le 
| Metra (Montréal). régisseur de la farine et des céré- 
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“ENTERPRISE” 


our vus donner des pts délicieux. “fait 
: Ta, mafsôn ’?, 
inières le préfèrent, 
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À à © Nos aviateurs, nos soldats et nos soit empressée. IL faut les soutenir. 
& : marins attendent de notre munivipalité C'est notre devoir. Sortons le bas de 
qu'elle fasse sa large part. Ils comp- laine. Mentons nos économies au ser- 

tent sur l'appuide chacun de nous. Dou- vice du Pays. Achetons nous-mêmes et 

blons donc nos achats de Cértificats faisons acheter plus de Certificats 


son concert du vendredi, 31, à 5 |Québec. Aux autres points, y com- 
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Service honnête. 
Lavage livré humide ou . 


, ; itié 6 h. soir: “Sérénade Pour Cor- |ales, M. F.-W. Presant, de Toron- 
d'Epargne. Nos combattants deman- d'Épargne aussi souvent que possible; | Pose og Sa6 let d | des”. (Montréal). é to, verre qué les différentes con- 
dent une plus grande quantité de Coopérons à la Campagne d'Arme- | En et de an SUR ditions exigées par le gouverne- 

Le matériel de guerre. Que notre réponse ments dans notre milieu. rampes Iment soient observées. 


| 9 h. 15 matin: radio-journal} et 
|intermède musical (CBK). | ne 
|- 8 h. soir: “La Chanson Fran- | 
|çaise” et des chansons de Charles 
{Trenet, le bout-en-train de la | 
chansonnette française. “Il Pleut 
Dans Ma Chambre”, “La Route | 
Enchantée”, Hop Hop” et “Le So- 
leil et La Lune”, (CBK). 


Dimanche 2 novembre 


La Maison Youville 
de Transcona 
Institution pour épileptiques 
Nous sommes autorisés à prendre 


quinze patients. 
Petits garcons jusqu'à l'âge : 


POUR L'ÉPARGNE EN TEMPS DE GUERRE 


4 " 2 
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54 7 (ri : 
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8 h.:15 matin: radio-journal et dessus, 
intermèdé musical (CBK). petites eur nd à l’âge 


Demandes chaufteur 10 h, 30: “Musique de Cham- 
en! y = vip bre”. (Montréal). 


à 
* 
E] 
FUBLIÉE PAR LE COMITÉ DE WINNIPEG 


, le ler novembre 
Îtons” et ‘Tweeds‘ 52850 


\ et plus 


ds * .. A - , id LEE NURRE e En à rater hit avr doi ide 
LX tan : é D ; * 4 i k 1 4 de. Dés Z e CS: à 


énergie 
électrique .à la province- d'Onta: 
rio où il'existe une rareté d'élec: 


etàbois - 


Depuis des années, les eui 


Assortiment considérable et varié. 1 
200, avenue Provencher, ‘’  Saint-Boniface * 


LC 
LA 


Le Dr T.-H. Hogg, président 
de la Commission hydro-électri- 
que d'Ontario, a déclaré à Toron- 
to:qu'il y aurait peut-être moyen, 
selon une entente entre les deux 


lus : 
uel- 


le détournement des éaux 
et|à cet endroit est de 44,000 pieds 
bes par séconde, ce qui n'est ©! 


aù 
si- 


gné à Ottawa au mois de mars 
couvrant la canalisation 
St-Laurent au point dé vuê 


La 
se 
des 


qui 


procurerait dans les deux mil: : 
lions de chevaux vapeur d'êner: 
gie électrique à être. partagés 
des Etats-Unis et du Canada poùr également entre les deux pays. 


Latiritisii 


